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 Introduction générale  

   L'apprentissage de la langue française en tant que langue étrangère constitue l'un des 

objectifs principaux du domaine éducatif en Algérie, où l'étudiant est encouragé à s'investir 

dans cette langue étrangère afin de communiquer, lire et rédiger en français. Cet 

enseignement vise également à développer les compétences linguistiques et communicatives 

nécessaires pour permettre aux apprenants de maîtriser les connaissances transmises. 

 En classe du FLE, Le lexique est essentiel pour communiquer efficacement dans une 

langue. Les mots sont les blocs de construction de toute conversation, et une bonne maîtrise 

du lexique permet à l'apprenant de comprendre et d'exprimer des idées avec précision. De 

plus, le lexique aide les apprenants à s’exprimer oralement ou/et à produire des textes et à 

réaliser les activités proposées par l’enseignant en mettant en valeur les quatre compétences 

essentielles pour apprendre une langue étrangère. En d'autres termes, il est la base de toute 

compréhension/production orale ou écrite. 

En outre, en FLE la production écrite ou orale requiert une lecture attentive et 

compréhensive d’un texte ou de la consigne, des connaissances préalables et une bonne 

mémorisation. Mais dans le cas où l’un de ces facteurs s’annonce lacunaire, l’apprenant sera 

en difficulté, ce qui empêche et entrave sa tâche et surtout en parlant de l’activité 

rédactionnelle qui semble un obstacle pour la plupart de nos apprenants. En travaillant sur 

ces points clé, les apprenants pourront améliorer leur production écrite ou orale en FLE et 

surmonter les obstacles qui peuvent entraver leur tâche. 

Dans ce cas, La connaissance formelle d'une langue ne suffit pas pour bien enseigner 

ou apprendre une langue étrangère comme le français. Il est essentiel d'intégrer un matériel 

pédagogique pour aider les apprenants à surmonter les difficultés. Dans ce cas, l’enseignant 

doit également renforcer l'utilisation de vrais outils afin que le lexique puisse être présenté 

dans un contexte réel et pour que la production écrite soit une activité de réflexion et non 

pas comme une punition. Parmi les moyens utilisés pour l’apprentissage de FLE, la catégorie 

des aides visuelles, sonores ou textuels qui jouent un rôle important pour enrichir le lexique 

des apprenants et les former à être capable à communiquer tant à l’oral qu’à l’écrit. 

D’après Bourissoux et Pelpel Patrice « Tout ce qu’on peut faire apprendre ne doit pas 

être seulement raconté pour que les oreilles reçoivent, mais aussi dépend pour qu’il soit 

imprimé dans l’imagination par l’intermédiaire des yeux (…). On peut quand on marque 
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d’objet, se servir des images qui les représentent c’est à dire des modèles ou des dessins 

faits spécialement pour l’enseignement »1. A cet effet, nous pouvons résumer leur citation 

en deux mots ‘’la carte mentale’’. Effectivement, la carte mentale peut être un outil très 

efficace pour l'apprentissage car elle permet de structurer les idées de manière hautement 

structuré et organisée et en accord avec le fonctionnement du cerveau humain., en arrivant 

finalement à motiver l’apprenant ainsi qu’à mobiliser sa créativité et son autonomie. 

  Par conséquent, nous pouvons dire que l’utilisation des cartes mentales dans le 

processus d’enseignement/apprentissage du FLE est l’un des moyens qui permet d’améliorer 

et d’enrichir le lexique chez les apprenants du FLE, puisqu’elle repose sur le principe de 

représentation visuelle des idées, en utilisant des mots-clés, des images et des connexions 

entre les différents éléments. Elle permet de visualiser les liens et les relations entre les 

différentes idées, ce qui peut faciliter la compréhension et la mémorisation. Ce support 

semble être attrayant et motivant pour que les apprenants puissent avoir un bagage riche en 

français afin de produire des textes convenables, en offrant un climat interactif, créatif et 

ludique en même temps. 

D’après avoir lire plusieurs articles sur la carte mentale, nous trouvons que cet outil 

mérite d’être notre sujet de recherche, et pour mener à bien, notre travail de recherche, nous 

nous sommes posé notre question principale suivante :  

    • Dans quelle mesure l'usage de la carte mentale pourrait-il être efficace pour 

l’apprentissage du lexique et quel est son impact dans l’amélioration des activités 

rédactionnelles ? 

Au terme de notre travail, nous proposons les deux hypothèses suivantes : 

 La carte mentale serait un moyen qui attire l’attention des apprenants pour 

l’enrichissement et l’amélioration du lexique en FLE. 

 La carte mentale serait un support pédagogique qui aiderait l’apprenant à 

structurer, comprendre, mémoriser et à mieux refléter le processus d’association spontanée 

des idées lors d’une production écrite en FLE. 

                                                 

1 Ludovic Quinet, Utilisation de l’audiovisuel pour l’enseignement [en ligne] Note de synthèse. Master, métiers 

de l’enseignement, de l’éducation et de la formation. Université de Toulouse.2014 14.p (p.3) [consulté le 

29/05/2023] Disponible sur : https://docplayer.fr/73929430-Utilisation-de-l-audiovisuel-pour-l-

enseignement.html 
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Notre travail de recherche s’inscrit dans le domaine de la didactique du FLE, à partir 

des constats personnels et à partir de nos recherches, nous voulons intégrer la carte mentale 

comme un outil pédagogique important au sein de la classe de la 3ème année secondaire et 

d'attendre une meilleure adaptation de l’activité rédactionnelle. 

Les raisons pour lesquelles on a choisi cet outil sont d’une part pour contribuer à 

l’amélioration de la compétence scripturale par son utilisation, d’autre part pour développer 

et enrichir le lexique en utilisant des représentations visuelles de l’information.  
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 Introduction  

Ce chapitre est consacré au thème d’enseignement/apprentissage du lexique en classe 

du FLE. Nous définissons, d’abord, l’ensemble de concepts et de termes relatifs à l’intitulé 

de notre chapitre. Ensuite, nous nous pencherons sur le statut du lexique en FLE. Dans cette 

même partie, nous évoquons la didactique du lexique en mentionnant les éléments de 

lexicologie et de sémiologie. Puis, nous essayons de donner un aperçu sur l’enseignement 

du lexique dans l’approche actionnelle. Un peu plus loin, dans ce même chapitre, nous 

faisons allusion à le rôle ainsi que la ré-exploitation du lexique dans la production écrite, 

pour arriver enfin, à déceler les différentes typologies des stratégies d’apprentissage du 

lexique en FLE. 

I. Aspects définitoires  

Chaque langue est constituée de mot c'est-à-dire d’un lexique et d’un vocabulaire 

1. Le mot :   

Selon le dictionnaire du français « le mot est la plus petite suite de sons qui ait un sens 

et qui soit séparable d’autres. »2 

Il s’agit d’un signe à deux composants, à savoir :  

-un signifié : c’est son aspect sémantique, c’est le sens et sa signification  

-un signifiant : c’est son aspect graphique et sa réalité sonore, c’est la forme. 

Voici un exemple qui clarifiera nos propos : dans le terme "maison", il faut utiliser ce 

mot exact (signifiant) pour pouvoir se référer au concept, à l'idée que nous avons tous de la 

maison (signifié). Ainsi, dans le cas du mot "maison", lorsque nous parlons, le signifiant est 

l'ensemble des phonèmes articulés qui donnent ce qui suit : /m/ɛ/z/ɔ/̃. 

D’autre part, les mots peuvent être divisés en :  

Mots pleins ou lexicaux qui se réfèrent à une réalité et une référence qui peut être 

définie, tels que : tableau, vert, programme...  

                                                 

2 O. Bellilet, La sémantique [en ligne] thèse, science de langage, Mentouri université de constatine.2008. p.10 

[consulté le 29/04/2023] Disponible sur :  https://fac.umc.edu.dz/fll/images/cours-

fran%C3%A7ais/M1/Sciences%20du%20langage/M1%20SL%20lexico%20sem%20Bellilet.pdf 
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Mots-outils ou grammaticaux qui n’évoque aucune réalité concrète ; les articles (la, 

un, les...), les conjonctions (que, qui...), les prépositions (à, dans, sous...). 

Il y a de nombreuses interprétations qui définissent ce qu'est un mot. Certains linguistes 

ont abandonné l'utilisation du terme ‘’mot’’. Selon la vision du linguiste André Martinet, la 

plus petite unité porteuse d’information est nommée monème au lieu de mot. On peut 

différencier des monèmes lexicaux, appelés lexèmes et les monèmes grammaticaux, appelés 

également les morphèmes. 

Pour faire un point, il y beaucoup d’explication et des visions sur le terme mot. Certains 

linguistes appellent le mot comme un signe, les autres le nomment comme : la plus petite 

unité qui porte d’information, lexèmes, morphèmes, notion d’une unité lexicale autonome... 

etc. 

2. Le lexique  

Selon le dictionnaire de français Larousse : « le lexique est un ensemble des mots 

formant la langue d’une communauté. »3 

Selon le dictionnaire le Robbert ; « le lexique est nom masculin qui désigne un 

dictionnaire succinct » et « un ensemble des mots (d’une langue), ensemble des mots qui 

sont employés par une personne ». 4 

Selon Niklas-Salminen « Le lexique désigne conventionnellement l’ensemble des 

mots au moyen desquels les membres d’une communauté linguistique communiquent entre 

eux. » Il ajoute : « le lexique est au croisement des autres secteurs de la linguistique 

(phonologie, morphologie, syntaxe et sémantique) »5 .  

Donc le lexique est un ensemble des mots qui constitue une langue, ce qui conduit à 

l'énoncé suivant ; apprendre une langue étrangère consiste à apprendre son lexique. 

Le lexique est un concept difficile et il est nécessaire de donner une explication de ce 

terme, en fonction de différents points de vue. 

                                                 

3 Le dictionnaire de français LAROUSSE [En ligne] 
4 Le dictionnaire de français LE ROBBERT [En ligne] 
5 NIKLAS-SALMINEN, La Lexicologie : Notion fondamentale, 2e éd [en ligne] Armand Colin.2015 [Consulté 

le 29/05/2023] p.224 13.p, disponible sur : https://docplayer.fr/30612305-La-lexicologie-2e-edition.html 
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Mais, nous pouvons faire une conclusion selon toutes ces définitions, que le lexique 

est l’ensemble des mots qui forme une langue. Il est une composante essentielle de la 

construction des différentes compétences voire les compétences linguistiques ; « le lexique 

est associé à la science voisine de la linguistique, lexicographie, qui est engagé dans les 

dictionnaires. » 6 C’est un phénomène ouvert. 

En outre, l’enseignement/apprentissage du lexique en FLE ce n’est pas seulement de 

rassembler un nombre précis des mots, c’est justement de savoir comment les utiliser dans 

ses communications. Du coup, la maitrise du lexique ou ce qu’on appelle la compétence 

lexicale joue un rôle primordial d’une part, dans une classe de FLE, et d’autre part, dans des 

situations de communications de la vie quotidienne.  

La compétence lexicale est la connaissance et la capacité d’utiliser les mots dans un 

contexte situationnel. 

A la lumière de ce qui précède, nous pouvons dire que ‘’enseigner un mot’’ ne se fait 

jamais isolément mais toujours en contexte pour pouvoir donner sens à la signification des 

mots et les concrétiser. L’apprenant, enfin, doit être capable de donner des définitions, des 

synonymes et des antonymes pour les mots qui ont été déjà appris.    

      Autrement dit : le lexique est le trésor et la chair de la langue voire la langue 

française. 

  

                                                 

6 LEHMANN, A. Introduction à la lexicologie [en ligne] Armand Colin, Paris 2005, [Consulté le 29/04/2023] 

pp. 3-34 disponible sur : https://www.jstor.org/stable/41680759 
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3. Le vocabulaire  

Dans le dictionnaire français Larousse, nous trouvons trois définitions du vocabulaire : 

« ensemble des mots d’une langue », « ensemble des termes propres à une langue, à une 

science, à une technique, à un auteur, etc. » et « ouvrage comportant les termes spécifiques 

d’une discipline. » 7  

 D’autres auteurs définissent le vocabulaire comme l’ensemble des mots effectivement 

employés par le locuteur dans tel acte de parole précis. 

En effet, Le vocabulaire est l’ensemble de mots dans un domaine spécifique oral ou 

écrit, employés par un peuple, par un écrivain, par exemple le vocabulaire d’un auteur. 

Chaque personne a son propre vocabulaire qui est une partie indispensable de sa manière 

individuelle de s'exprimer. 

Selon le dictionnaire de Jean Pierre Cuq « Dans l’usage courant le terme vocabulaire 

désigne l’ensemble des mots d’une langue. »8 

Par conséquent, Le vocabulaire est une partie primordiale de l’apprentissage d’une 

langue. C’est l’étude des mots, des expressions, des idées dont l'apprenant a besoin pour 

s'exprimer dans des discussions de sa vie quotidienne. 

De ce fait, il existe deux types de vocabulaire : 

 Vocabulaire actif 

Il englobe les mots que nous utilisons spontanément dans nos expressions. L’usage de 

ces mots est sans efforts de recherche.  

 Vocabulaire passif 

Il englobe l’ensemble de mots et d’expressions que le locuteur comprenne leurs sens 

lors d’une lecture ou lors d’une discussion, mais qu’il n’a pas l’habitude de les employer 

dans des situations de communication de la vie quotidienne. 

En résumé, le vocabulaire est l'ensemble des mots utilisés par un locuteur ou un groupe 

de locuteurs. Il est influencé par l'environnement social, culturel et éducatif, ainsi que par la 

                                                 

7 Le dictionnaire français Larousse [en ligne]  
8 Jean-Pierre-Cuq, Dictionnaire de Didactique du Français : Langue Etrangère et Seconde [en ligne] Jean 

Pencreac’h, Paris.2003 [Consulté le 29/04/2023] pp.248 (p.268) disponible sur : 

https://www.docdroid.net/Hn8Mczc/dictionnairedidactique-pdf#page=248 
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situation de communication. Le vocabulaire peut varier en fonction du registre (formel ou 

familier) ou du domaine (scientifique, technique, etc.). Il est également sujet à l'évolution et 

aux changements de la langue.9 

II. Distinction entre lexique et vocabulaire   

Après avoir exposé les différentes définitions des deux notions « lexique » et « 

vocabulaire », il nous semble que ces deux termes sont équivalents qui partagent le même 

sens, mais il est à noter que le lexique se différencie du vocabulaire. On peut le considérer 

comme plus général que le vocabulaire, le vocabulaire est un sous-ensemble du lexique.  

De ce fait, nous pouvons dire que le lexique s’étend à l’ensemble complet des mots 

d’une langue. Donc travailler sur le lexique, c’est de s’intéresser à la construction des mots 

de la langue : champs lexicaux, les racines des mots... Quant au vocabulaire, il se restreint à 

un sous-ensemble des mots utilisés par une personne dans des circonstances données. 

Travailler sur le vocabulaire, c’est donc augmenter l’ensemble des mots qu’il connait et qu’il 

utilise (l’enrichir).   

En bref, nous pouvons déduire tout simplement que le lexique est plus large que le 

vocabulaire, il renvoie à la langue mais le vocabulaire renvoie au discours.  

  

                                                 

9 Levgeniia Deinechyna, le lexique et le vocabulaire en ligne Thèse de Baccalauréat, Philologie : Domaine 

d’étude langues étrangère, Tchèque, 2013 [Consulté le 29/04/2023] pp.21-23 (p.76) disponible sur 

http://archives.umc.edu.dz/bitstream/handle/123456789/3789/HAN1000.pdf?sequence=1 
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III. Le statut du lexique en FLE  

Il y a plusieurs travaux qui décèlent l’importance du lexique dans l’apprentissage des 

langues étrangères notamment la langue Française, citons : Paul Bogaards (le vocabulaire 

dans l’apprentissage des langues étrangères.1994), Mofareh Alqathani (l’importance du 

vocabulaire dans l’apprentissage des langues et comment être enseigné.2015) ...... 

D’abord, apprendre le lexique d’une langue étrangère est une partie essentielle et 

cruciale dans l’apprentissage des langues étrangères, car son objectif est de comprendre, lire, 

écrire et communiquer en cette langue. De plus avoir un lexique riche est l’un des facteurs 

les plus importants d’une bonne capacité de rédaction et de communication puisque l’être 

humain communique d’abord avec des mots qui lui aident à bien construire des phrases. « En 

effet, nous pouvons partir du principe que si sans grammaire, très peu de choses peuvent 

être transmises, sans vocabulaire, rien ne peut être transmis. »10 

A cet effet, l’apprentissage du lexique et son enrichissement aide à agrandir le 

répertoire verbal et culturel de l’apprenant, ce qui lui fait plaisir d’apprendre une langue 

étrangère. 

IV. La didactique du lexique 

1. Eléments de lexicologie et de sémantique lexicale 

Avant d’introduire les éléments constituant la didactique du lexique en FLE, il faut 

d’abord savoir (qu’est-ce qu’une lexicologie ?  et qu’est-ce qu’une sémantique lexicale ?) 

Ces deux branches nous mènent à dire qu’il est indispensable de connaître que le choix des 

mots est important, surtout que chaque mot est différent. 

  

                                                 

10 Didier, Importance de l’apprentissage du vocabulaire dans un cours de langue moderne étrangère. Par 

Temps Clair ! [En ligne] 25 mai 2020 [consulté le 15 mai 2023]. Disponible sur : https://par-temps-

clair.blogspot.com/2020/05/importance-de-lapprentissage-du.html. 
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 Lexicologie 

Lexicologie littéralement c’est une étude des mots, une étudie des unités lexicales 

d’une langue, une étude scientifique du mot. Autrement dit, la lexicologie est l’étude 

approfondie de la forme d’un mot. 

Dans la langue française, il y a des mots simples qu’on ne peut pas les découper, des 

mots construits ; lesquels on peut retrouver plusieurs éléments et d’autres mots avec des 

lettres en majuscule.  

  

Composé 

Sigle/Abréviation 

-L’abréviation est la réduction d’un mot en 

lettre : laboratoire-labo  

-Le sigle est une abréviation formée de lettres 

initiales : S’il vous plait-S.V. P 

Mots formés 

d’un seul radical 

Mots formés d’un 

radical accompagné de 

préfixes comme : impossible 

Mots formés de plusieurs radicaux 

reliés par des prépositions comme : 

tableau de chasse et/ou des traits d’union 

Mot 

Simple 

Dérivé  

Figure 1: étude scientifique du mots(forme) 
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 Sémantique lexicale  

La sémantique lexicale décrit et définit le mot via son sens, autrement dit c’est ‘’l’art 

de la signification’’. « Des relations sens privilégies entre les mots ou les expressions d’une 

langue, relations sans correspondance nécessaire sur le plan de la forme phonétique et qu'il 

semble nécessaire de postuler dans le savoir des locuteurs de cette langue à un moment 

donné pour rendre compte de leur intercompréhension réciproque. » 11   

Cette définition met lumière sur les relations sémantiques qui reflètent les relations 

entre les mots d’une même expression. De ce fait nous allons pencher sur les différentes 

relations sémantiques externes (analyse du sens des différents mots tels que l’antonymie et 

la synonymie) qui est une relation d’équivalence ou d’opposition, et internes (analyse des 

relations des différents sens d’un même mot, tels que la polysémie et l’homonymie) qui est 

une relation hiérarchique et d’inclusion. 

 Synonymie 

Elle est généralement définie comme la relation qui sert à unifier deux mots qui partage 

le même sens ou qui ont un sens très proche, autrement dit, c’est relation d’équivalence 

sémantique entre deux mots. Ces mots n’ont pas la même forme mais qu’ils appartiennent à 

la même catégorie grammaticale par exemple : parler=discuter         sont deux verbes ayant 

le même sens. 

D’autre part, lorsque la synonymie porte sur une phrase ou un énoncé on l’appelle  (la 

paraphrase).  

 Antonymie  

Elle est le contraire de la synonymie. Donc, c’est la relation unifiante de deux ou 

plusieurs mots ayant un sens complètement différent et malgré leur contradiction du sens et 

une différence de forme mais qu’ils appartiennent également à la même catégorie 

grammaticale. Nous pouvons détecter deux types d’antonyme :  

 

                                                 

11 Roland Eluerd, La lexicologie, que sais-je ? [En ligne].2000 [consulté le 20 mai 2023] disponible sur : 

https://www.alloprof.qc.ca/fr/eleves/bv/francais/les-relations-de-sens-entre-les-mots-f1536 
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Figure 2: types d'antonymie 

 Polysémie  

On dit polysémie lorsqu’on parle d’un mot avec la même morphologie qui a plusieurs 

sens, prenant le mot : 

Dans la polysémie, nous pouvons trouver des mots qui ont un sens figuré (elle a trouvé 

sa voie, c’est-à-dire sa carrière) ou un sens propre (la voie est dégagée, c’est-à-dire, le 

chemin).    

Antonymes 

lexicaux 

Antonymes 

morphologiques 

Ils ne sont pas liés par un 

rapport morphologique : 

beau≠laid 

Ils sont des mots qui partage 

le même radical mais qui se 

différencie par un préfixe : 

possible≠impossible 

But 

Notre but est de 

mesurer l’efficacité de la 

carte mentale. 

Objectif Le point marqué 

Halaand a marqué son 

premier but cette année. 

Figure 3: exemple de polysémie 
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 Homonymie  

C’est la relation morphologique des mots mais qui ont un sens totalement différent, 

c’est-à-dire, une ressemblance identique qui porte seulement sur la forme et jamais sur le 

sens. 

Nous distingons plusieurs types d’homonymie, à savoir :  

 

 

Figure 4: types d'homonymie 

V. Principes pour l’enseignement du lexique en FLE 

Dans le domaine du lexique en FLE, il s’agit de voyager entre et avec les mots. En 

effet, l’enseignement du lexique dans une classe de FLE s’appuie sur l’analyse des mots, 

leur formation et leur sens. En effet, le lexique est un ensemble organisé, structuré et 

constitué de réseaux. Comme nous les avons mentionné dans le titre précédent (sens, 

hiérarchie, forme, opposition, équivalence). 

Pour bien aborder le lexique dans une classe de FLE, il faut d’abord placer l’apprenant 

dans un climat favorisant l’apprentissage du lexique pour l’amener à être actif et engagé dans 

son apprentissage, c’est-à-dire, il est préférable de lui donner le plaisir de jouer avec les 

relations entre les mots qui va justement lui offrir une variété de capacités ; capacité 

d’observation, de comparaison et d’analyse du fonctionnement de la langue étudiée.    

Les homonymes qui 

partagent la même écriture 

« Les poules couvent au 

couvent » 

Les homonymes qui ont la 

même prononciation, mais 

s’écrivent différemment 

« Mère, maire, mer » 

 

Homographes  Homonymes 
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De façon à ce que nous arrivons à réussir la stabilité de la conservation des 

informations, d’une part, il est utile de s’enclencher dans la mémoire en utilisant des outils 

convenables pour soutenir l’effort de la mémorisation afin d’assurer l’apprentissage et 

l’acquisition des nouveaux mots ou des nouvelles expressions. D’autre part, faire réviser les 

mots appris au début de chaque séance en les intégrant par exemple dans d’autres activités à 

savoir : la dictée, devinette, jeu de pendu ou de rôle, mots croisés... 

De plus, tout ce qu’on enseigne ne doit pas être seulement transmis par ce qu’on 

raconte, mais aussi il doit reposer sur l’intermédiaire des yeux pour qu’il soit imprimé dans 

l’imagination de l’apprenant, autrement dit, enseigner avec un médiateur visuel et des 

représentations variées et imagées. 

VI. L’enseignement du lexique dans l’approche actionnelle  

D’après le CECR, « l’approche actionnelle se centre sur l’action dans la mesure où 

elle considère les usagers et les apprenants de langues comme des acteurs sociaux, c’est-à-

dire, comme les membres d’une société qui ont des TACHES à accomplir. »12 De fait, Le 

CECR soutient également l'idée que l'apprenant est un acteur actif de son apprentissage et 

préconise une approche pédagogique centrée sur les taches, en mettant l'accent sur une 

pédagogie qui positionne l'apprenant en tant que producteur authentique et non pas 

uniquement en tant qu'observateur passif des pratiques. 

A partir de ces définitions, nous pouvons déduire que cette approche adoptée oriente 

l’apprenant prioritairement vers les pratiques ou les taches qui sont un usage contextualisé 

de connaissances, en d’autres termes, l’apprenant transforme ses propres connaissances non 

pas seulement aux savoirs mais aux choses mobilisables. Il est à noter que la TACHE dans 

la perspective actionnelle est considérée comme une activité holistique qui veut dire une 

activité générale et complète qui sert à mobiliser plusieurs compétences à la fois 

(grammaticales, lexicales, culturelles, ...) 

De sorte que l’enseignement du lexique se base également sur des taches pour que 

l’apprenant prenne l’habitude à ré-utiliser ses nouvelles connaissances d’une manière 

appropriée, ici l’approche actionnelle a une influence sur l’ensemble des taches, d’autre 

façon, l’enseignement du lexique dans l’approche actionnelle doit être intégré dans des 

                                                 

12 Le CECR [En ligne], Unités des politiques linguistiques, Strasbourg [consulté le 01/05/2023] Disponible 

sur : https://rm.coe.int/16802fc3a8 
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taches qui permettent aux apprenants d’utiliser le lexique et le vocabulaire de manière 

authentique et significative. Dans ce cas, L’enseignant doit aider les apprenants à 

comprendre le sens des mots en contexte, il est donc un guide, un facilitateur et un 

organisateur. 

VII. Le rôle de l’acquisition du lexique et sa ré-exploitation dans la 

production écrite  

La majorité des apprenants ne mobilisent pas de façon efficace et appréciable pendant 

leur production écrite l’ensemble des mots qu'ils connaissent. ‘’La pauvreté lexicale’’ de 

leurs textes est reliée à ce phénomène. En effet, nous pouvons dire que le lexique est un 

moyen efficace de produire des textes convenables, donc il garantit la réussite des 

productions écrites, par conséquent, produire un texte approprié est un vecteur 

d’enseignement et d’apprentissage efficace du lexique. En d’autres termes, l’acquisition du 

lexique est un élément clé pour développer une compétence en production écrite et efficace.  

En outre, la ré-exploitation du lexique dans la production écrite consiste à utiliser à 

nouveau des mots ou des expressions déjà connus pour enrichir le contenu du texte, cette 

pratique permet de renforcer la cohérence et la précision du vocabulaire utilisé, tout en 

évitant les répétitions excessives elle permet également d’améliorer la fluidité et la clarté du 

texte en évitant les erreurs de syntaxe et les maladresses linguistiques ( savoir comment 

introduire des synonymes ou des antonymes...). Utiliser des expressions idiomatiques ou des 

phrases toutes faites pour ajouter de la variété et de couleur au texte. Ce sont des stratégies 

qui aident l’apprenant lors de son processus d’apprentissage du lexique dans en FLE. 

VIII. Les typologies des stratégies d’apprentissage du lexique  

Lorsqu’un apprenant cherche à apprendre quelque chose, qu’il s’agisse de mots isolés, 

de règles grammaticales ou n’importe quel autre sujet ou thème, les stratégies sont 

importantes. La raison en est qu’elles permettent à l’apprenant de participer activement à 

son propre apprentissage.  C’est-à-dire qu’un apprenant qui applique des stratégies adéquates 

sera en mesure d’obtenir une plus grande connaissance dans la matière à apprendre, en même 

temps qu’il acquiert une confiance plus grande en soi.13 En effet, lorsque l'apprenant est 

                                                 

13 Yahi Khadîdja, Les stratégies d’apprentissage du vocabulaire en classe de 1ère année moyenne [en ligne] 

mémoire : master en Didactique de langue, université El Arbi Ben M’hidi-Oum El Bouaghi, 2015 [consulté le 

06/05/2023] disponible à l’adresse :  

http://bib.univ-oeb.dz:8080/jspui/bitstream/123456789/4946/1/memoire%20PDF.pdf 



Chapitre I                           Enseignement/apprentissage du lexique en FLE  

18 

 

confronté à un exercice ou à la mémorisation d'un ensemble de mots, il recherche 

consciemment ou inconsciemment des stratégies adaptées pour résoudre le problème et 

faciliter son apprentissage. Ainsi, les stratégies d'apprentissage occupent une place 

importante lors de l'apprentissage d'une langue étrangère. Elles aident l'apprenant à optimiser 

ses efforts, à développer des compétences plus solides et à progresser de manière plus 

efficace dans l'acquisition de la langue. 

Après diverses observations sur l’apprentissage des langues étrangères par les 

apprenants, plusieurs chercheurs ont essayé d’élaborer des différentes classifications qui 

concernent les stratégies d’apprentissage. De ce fait, nous pouvons distinguer trois 

typologies distinctes, à savoir 

1. Typologie d’O Malley et Chamot 

C’est un cadre théorique qui décrit les différentes stratégies d’apprentissage que les 

apprenants peuvent utiliser pour améliorer leurs compétences en langue étrangère. Malley et 

Chamot considèrent les stratégies d’apprentissage comme « des pensées ou des 

comportements spéciaux utilisés par les apprenants pour les aider à comprendre, apprendre 

ou à maintenir les nouvelles informations. »14 Cette typologie est la plus synthétique et la 

plus facile à manipuler, notamment par l’enseignant qui s’intéresse aux stratégies de leurs 

apprenants. Ces deux auteurs proposent la classification suivante :  

 Les stratégies métacognitives  

Il est primordial pour tout étudiant de réfléchir à sa propre expérience d'apprentissage 

afin de mieux appréhender les facteurs qui favorisent cet apprentissage, cela correspond à la 

métacognition. En effet, la métacognition englobe des compétences par lesquelles 

l'apprenant peut structurer et planifier ses activités d'apprentissage afin d'optimiser les 

résultats obtenus. De plus, il est crucial de s'auto-évaluer et de se corriger régulièrement afin 

d'améliorer sa compréhension et l'application des concepts assimilés. 

En d’autres termes les stratégies métacognitives sont des méthodes que les apprenants 

utilisent pour planifier, surveiller et évaluer leur apprentissage. Elles comprennent 

                                                 

14 Alexandra Arrieta, Les stratégies d’apprentissage des apprenants de la ère année des filières de français 

[En ligne] Université de Costa Rica, 2015 [Consulté le 25/05/2023] Disponible sur : 

file:///C:/Users/lenovo/Downloads/Les_strategies_dapprentissage_des_apprenants_de_l.pdf 
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notamment : l’auto-gestion, l’auto-régulation, l’identification du problème, l’auto-

évaluation. 

 Les stratégies cognitives  

Il s'agit de l'ensemble des méthodes utilisées par l'apprenant tout au long de son 

processus d'apprentissage pour résoudre un problème. De plus, c'est une relation interactive 

entre l'apprenant et le contenu étudié, impliquant à la fois des aspects physiques et mentaux. 

En d’autres termes, c’est une interaction entre l’apprenant et la matière de l’étude.15 

Ces stratégies comprennent, entre autres : 

 La répétition (la mise en pratique de la langue) 

 La mémorisation (un processus cognitif qui conduit l’apprenant à stocker des 

mots, des phrases, ...) 

 La prise de notes (utilisation d’un support papier pour signaler les explications 

reçues qui semblent être importantes)  

 Regroupement (organiser/classer les informations) 

 L’inférence (la capacité d’utiliser les éléments d’un texte pour inclure la sen 

exacte des éléments inconnus) 

 La déduction (l’apprenant exerce la règle qu’il connait afin de trouver une 

solution ‘’partir de générale vers le particulier’’)  

 Paraphraser (L’utilisation d’éléments paraphrastiques pour camoufler 

l’absence vocabulaire   chez l’apprenant) 

 Résumer (l’apprenant résume mentalement ou par écrit une leçon afin de 

faciliter la mémorisation). 

 Les stratégies socio-affectives  

Ce sont des techniques que les apprenants emploient pour interagir avec autrui et gérer 

leurs émotions dans des contextes d'apprentissage. Ces stratégies peuvent inclure des 

compétences tels que : 

 L’empathie 

                                                 

15 Safa Azouz, Les habitudes de travail et stratégies d’apprentissage chez les étudiants Universitaires « Cas 

d’un cours de linguistique de 2ème année français LMD », Mémoire : master DLE, UNIVERSITE 

MOHAMED KHIDER – BISKRA, 2015 [Consulté le 06/05/2023] pp.17. Disponible sur : http://archives.univ-

biskra.dz/bitstream/123456789/5751/1/Azzouz%20Safa.pdf 
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 La résolution des conflits 

 La collaboration  

 La motivation  

 La gestion du stress 

 La régulation des émotions  

Cette approche est importante pour favoriser un environnement d’apprentissage positif 

ou les apprenants se sentent encouragés et valorisés. 

2. La typologie de Rebecca Oxford  

 Cette taxonomie d’apprentissage inclue des techniques pour aider l’apprenant à 

devenir plus autonome et efficace lors de son apprentissage. En d’autres termes, elle aide 

l’apprenant à engager dans son apprentissage afin d’être actif. Oxford propose de classer les 

stratégies d’apprentissage en deux catégories et chacune d’elles est composée de trois sous-

titres :  

 Les stratégies directes  

 Stratégies mnémoniques (mémoriser les informations de manière plus efficace à 

l’aide d’un intermédiaire des yeux ; utilisation des images et des cartes mentales) 

 Stratégies cognitives (répétition, prise de note, ...) 

 Stratégies compensatoires (le recours à la L1, inventer des mots, deviner 

intelligemment) 

 Les stratégies indirectes 

 Stratégies métacognitives (management d’apprentissage ‘’planifier, surveiller et 

évaluer’’) 

 Stratégies affectives (gérer la motivation émotionnelle, avoir une intelligence 

émotionnelle) 

 Stratégies sociales (biais de contact avec l’autrui, coopérer avec les autres). 
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3. Typologie de Rubin  

Rubin considère les stratégies d’apprentissage comme « l’ensemble d’opération mises 

en œuvre par l’élève afin de saisir ou de comprendre la langue cible de l’intégrer dans son 

mémoire à long terme et la réutiliser »16 Cela veut dire que l’auteur cherche à regrouper les 

stratégies d’apprentissage en trois catégories, à savoir : 

 Les Stratégies de compréhension et de saisie de données 

 Clarification/vérification  

 Divinement/inférence 

 Raisonnement déductif  

 Resourcement  

 Les stratégies de récupération et de   réutilisation  

 Pratique  

 Autorégulation  

 Sociales 

 Les stratégies d’entreposage de mémorisation  

 Mémorisation 

Source : Rubin 1989, dans WENDEN.1991 : 22 17 

  

                                                 

16 Lise.D, Delphine.R, Stratégies d’apprentissage dans un contexte d’autonomie et environnement hypermédia 

[En ligne] Hal Open Science, 2003 [Consulté le 8/05/2023] Disponible sur :  https://edutice.archives-

ouvertes.fr/edutice-00000233/document 
17 Hannachi Ferhoune Nora, Stratégies d’apprentissage développées par les collégiens et les lyciens en classe 

de langue en ligne, Mémoire, Magister en linguistique et didactique, Université Mentouri, Constantine, 2008 

[Consulté le 08/05/2023] pp.13 (p.135) Disponible sur : 

http://archives.umc.edu.dz/bitstream/handle/123456789/3789/HAN1000.pdf?sequence=1 
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 Conclusion 

Comme une conclusion pour le premier chapitre de cette partie théorique, nous 

pouvons dire que le lexique est un élément essentiel pour apprendre la Langue Française. 

C’est pour cela, nous avons focalisé ce chapitre sur l’ensemble de concepts clés et d’aspects 

définitoires qui ont relation avec l’enseignement/apprentissage du lexique en FLE 

notamment dans l’approche actionnelle.  

En effet, nous avons élaborer les stratégies d’apprentissage qui aident l’apprenant en 

proposant des méthodes pour renforcer son apprentissage : pour une bonne mémorisation du 

lexique et pour un apprentissage efficace.   

Ce chapitre nous mène vers une autre étude, qui va dévoiler le chapitre suivant dont 

il va centrer sur l’outil le plus efficace et approprié pour l’enseignement/apprentissage du 

lexique en FLE qui est : la carte mentale. 



 

 

 

 

  

 Chapitre II 
La carte mentale : un 

support didactique au 

service de l’apprentissage de 

la production écrite et 

l’amélioration du lexique  
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 Introduction  

 La carte mentale est considérée comme un support pédagogique visuel qui peut 

trouver sa place dans l’enseignement/apprentissage du FLE,  

Étant donné que l’apprenant arrive à renforcer et développer ces performances et ces 

compétences à travers la reproduction schématisée et organisée de ses pensées afin qu’il soit 

productif et créatif.  

De ce fait, nous essayerons dans le deuxième chapitre dans la partie théorique qui 

s’intitule (La carte mentale : un support didactique au service de l’apprentissage de la 

production écrite) de mettre l’accent sur cet outil si important. Ce chapitre est notamment 

divisé en deux sections : 

D’une part, la 1ère section qui s’intitule : Qu’est qu’une carte mentale ?  est consacrée 

aux concepts clés, sa définition, son origine ainsi que son historique. Ensuite, nous 

établissons ses principales composantes et comment la construire. En outre, nous mettons en 

valeur les principes de cet outil en démontrant sa relation avec le fonctionnement du cerveau.  

D’autre part, la 2ème section intitulée « L’amélioration de la production écrite en FLE 

à l’aide de la carte mentale » traite les différentes compétences que la carte mentale puisse 

développer chez l’apprenant, parmi ses avantages le développement de de la compétence 

scripturale qui va nous guider à mettre lumière sur la production écrite en 3ème secondaire. 

Enfin, nous expliquons l’impact de cet outil comme une source de motivation entre 

enseignant/apprenant.   
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 Section01       Qu’est qu’une carte mentale ?                          

I. Présentation de la carte mentale  

1. Eléments définitoires et terminologique  

Tony Buzan la définit comme « une manifestation de la pensée irradiante et par 

conséquent une fonction naturel de l’esprit »18 

En d’autres termes, la carte mentale représente un outil d’organisation et de 

structuration des pensées de manière schématisée et arborescente favorisant la 

compréhension, l’expression et la mémorisation, elle permet de "sortir" la pensée de l'esprit 

pour la déployer physiquement devant les yeux et l’analyser. 

De plus, l’expression de « carte mentale » a plusieurs terminologies :  

 Mind Map/ Mind Mapping (en anglais) 

 Carte heuristique (elle vient du mot grec « eurisko » qui veut dire « je trouve ». 

Donc heuristique est l’art d’inventer, l’art de découverte ...) 

 Carte conceptuelle 

 Schéma arborescent de pensée  

 Arbres des idées   

2. Historique/origine  

 La carte mentale : une idée abstraite  

Lorsque nous parlons aujourd’hui du mot « Mind Mapp/ carte mentale », Nous 

mentionnant un moyen extrêmement efficace pour planifier, organiser, structurer ses idées 

et donc favoriser la mémorisation des informations. Déjà, les anciens auteurs et chercheurs 

ont pensé aux systèmes pour apprendre et retenir les informations, sans utiliser un stylo ni 

papier.  

Pour les romains, la mémoire repose sur deux données fondamentales ‘’les lieux et les 

images’’, Ils mettent en lumière l'importance de l'écriture et de l'imagerie dans la 

transmission de la connaissance. Les lieux sont des supports physiques sur lesquels les idées 

                                                 

18 Caroline, Mind Map (ou la carte mentale) : un outil pour apprendre efficacement. « Apprendre, réviser, 

mémoriser » [en ligne] publié le 4/08/2016 [consulté le 23/05/2023] Disponible à l’adresse : https://apprendre-

reviser-memoriser.fr/apprendre-avec-mind-map/  



Chapitre II      La carte mentale : un support didactique au service de l’apprentissage 

de la production écrite et l’amélioration du lexique en FLE 

26 

 

peuvent être enregistrées, tandis que les images représentent les concepts abstraits qui sont 

à la base de la pensée. Donc les bases de la carte mentale sont déjà proposées. 

Après plusieurs siècles, nous pouvons constater également cette méthode chez 

Leonardo Da Vinci avec un dessin qui est similaires à l’une carte mentale mais sans donner 

une appellation à cette méthode19.    

 La carte mentale : d’une idée abstraite à une idée concrète  

Le psychologue britannique « Tony Buzan »20 est donc le fondateur du concept Mind 

Mapping, il l’a développé dans les années 70. Pour ses besoins personnels, il voulait trouver 

une méthode d’apprentissage efficace pour l’aider à structurer ses idées et mémoriser les 

informations. Ce psychologue s’appuie sur l’idée suivante : le langage du cerveau est 

l’association.  

                                                 

19 Le Da Vinci Mind Map est une exploration du génie et de ses principes. La carte mentale présente les sept 

principes de Da Vinciane pour vous conduire au succès dans votre vie. En outre, pour que vous soyez prêts à 

changer votre vie et être plus créatifs. 
20 Il est un psychologue britannique. Il a écrit de nombreux livres au sujet de l'apprentissage, de la mémoire et 

du cerveau, il est également le père du Mind Mapping. 

Figure 5: exemple d'une carte mentale/ Tony Buzan 
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3. Les caractéristiques sémiologiques de la carte mentale  

La pratique de l'art de Tony Buzan Mind Mapping nécessite d'être introduit aux 

principales caractéristiques d'une carte mentale : 

 Le thème  

Ce que nous pouvons l’appeler « le cœur de la carte ». Il est le sujet général et le noyau 

central qui doit être positionnée au milieu de la carte pour que l’œil le repère immédiatement. 

De plus, mentionner le thème, c’est la 1ère étape qui va justement définir l’efficacité de la 

carte. 

 Les sous-thèmes 

Un ensemble de mots clés qui servent à donner des explications du sujet choisi. Ils se 

bifurquent comme des branches du thème centrale. Ils peuvent fonctionner comme des 

chapitres.  

 Les branches  

Elles sont distribuées sur le plan du travail en introduisant une organisation de mots 

clés afin de former une structure arborescente et nodale. Elles permettent d’économiser 

l’espace et avoir une lecture fluide grâce à la clarté et la facilité de sa hiérarchie. Puis, ces 

branches peuvent se divisent en branches secondaires qui peuvent elles aussi se subdiviser 

encore.  

     Les illustration (les couleurs/les images/les dessins) 

Les couleurs sont utilisées pour regrouper des informations et pour rendre la carte plus 

ludique et agréable, par exemple : choisir la couleur rouge pour regrouper tous les branches 

et les mots clés qui retiennent à une idée précise.  

Une carte mentale peut être accompagnée de dessins et d’images qui représentent 

notamment une information donnée, cela facilite encore la lecture et la mémorisation. 

D’ailleurs, un simple dessin sera suffisant, pas besoin d’être Picasso pour illustrer la carte.  

II. La construction de la carte mentale  

Il existe deux façons de construction des cartes mentales. Nous pouvons les réaliser 

d’une manière traditionnelle, à la main, sinon d’après une technique récente ou moderne, 

avec un logiciel. 
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1.  Carte mentale manuscrite : 

Elle est plus facile à réaliser car elle laisse libre cours à notre esprit. Effectivement, 

nous n’avons pas besoin d’un équipement ou un matériel spécial, il est suffisant d’utiliser 

des stylos en couleurs et une feuille vierge, donc c’est un travail personnel dont nous pouvons 

choisir nous-mêmes les symboles, les dessins, les couleurs sans aucune contrainte. 

Mais, il est à noter que la carte mentale serait mal faite si l’écriture n’est pas lisible et 

claire car elle peut être ultérieurement plus difficile à lire.  

 Comment fait-on pour réaliser sa carte mentale manuscrite ?  

-Il faut d’abord, prendre une feuille vierge en format paysage, pour laisser libre cours 

aux idées qui pourront s’épanouir à leur aise. 

-Il faut écrire le thème général au centre de la feuille  

-Il faut faire sortir des grandes branches du sujet qui vont être relier à des concepts clés 

lies au sujet de base.  

-Il faut que la couleur de chacune des branches soit différentes pour une séparation 

d’information en quelque sorte. 

-Il faut que chaque branche soit subdivisée en sous branches ou des branches 

secondaires. 

-Il faut insérer uniquement des mots clés qui correspondent au concept principal, pour 

ne pas surcharger sa carte mentale. 

-Il es préférable de mettre des dessins, cela parle au cerveau ce qui va aider à construire 

le sens de ce qu’on veut dire. 

-Il faut regrouper les sous-thèmes/mots clés d’une idée précise avec une couleur 

commune.  

-Il faut dessiner des liens entre les différentes sous-branches s’il est possible, le fait de 

se forcer pour pouvoir faire des liens logiques entre des sujets lesquels on n’avait pas 

forcément penser à la base d’une manière ou d’une autre, cela permet à développer la 

créativité. 
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2.   La carte mentale numérique 

Elle est un peu difficile à réaliser que la première, car il faut préparer préalablement 

un matériel spécifique, un ordinateur ou un smartphone.  

Ce genre de cette carte doit être fait avec un logiciel spécial tels que : COOGLE, 

EDWARD ... Comme il existe d’autres carte numérique qui ne sont pas conçues pour cela à 

la base, comme le POWER POINT avec une fonction de dessin. En outre, il existe des 

logiciel gratuits et d’autres payants et chaque logiciel n’a pas la même fonctionnalité. 

La carte mentale numérique peut être riche que celle manuscrite dont on peut rajouter 

des images et des liens vers des sites internet. De plus, avec un logiciel nous aurons 

facilement la possibilité d’ajouter des branches, de les retirer ou de les déplacer. 

Toutefois, la carte mentale réalisée avec un logiciel peut fournir des inconvénients, 

elle est véritablement délicate à réaliser, les branches ou les sous thèmes et même les images 

peuvent être supprimés ou déplacés automatiquement sur une autre zone. 

En effet, pour construire une carte mentale numérique il n’existe pas des étapes 

définies pour l’élaborer car chaque logiciel demande une réalisation particulière et différente 

de l’autre. Il s’agit de consulter des vidéos qui expliquent la méthode de l’utilisation.  

  



Chapitre II      La carte mentale : un support didactique au service de l’apprentissage 

de la production écrite et l’amélioration du lexique en FLE 

30 

 

III. Relation entre la carte mentale et le fonctionnement du cerveau  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le cerveau humain est composé de deux parties, appelées : « hémisphère gauche » et 

« hémisphère droit ». Cependant, ils représentent une grande distinction au sujet de la façon 

dont ils traitent les informations, c’est-à-dire, chaque moitié contrôle certaines fonctions. 

Commençant par l’hémisphère gauche, il gère la parole et l’abstraction, autrement dit, 

il est connecté à la logique, l’analyse, la pensée linéaire et la pensée par l’intermédiaire des 

mots. Il est efficace sutout pour la lecture et l’écriture. On l’appelle également   « le cerveau 

numérique » 

Néanmoins, l’himésphère droit gère la perception, l’imagination, la créativité ainsi que 

les émotions. Il a un aspect plus visuel et intuitif, dont il fonctionne de façon plus créative. 

Mais cela signifie-il vraiment qu’on  peut utiliser un seul coté de notre cerveau lors 

d’une réalisation d’une tache ? Est-ce que l'un des cerveaux peut dominer l'autre? 

L’utilisation de la carte mentale peut répondre à cette question, dans la mesure ou elle 

permet de soutenir un processus intuitif d’exploration d’un domaine de reflexion. Ce 

 Abstraction 

 Pensée  

 Analyse  

 Logique 

Hémisphère 

droit 

 Intuitif 

 Créatif  

 Imaginatif 

 Emotif  

Hémisphère 

gauche 

Siège de l’intuition  Cerveau de la raison  

Il communique par la parole   Il communique par les émotions       

Figure 6: les deux hémisphères du cerveau humain 
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processus combine l’imagerie et les émotions avec la pensée et la reflexion pour favoriser 

une compréhension approfondie et une bonne mémorisation. 

 De plus, la structure en arborecsence de la carte mentale permet de mettre en évidence 

les relations entre les diférentes pensées et notions, et de les organiser de manière logique et 

créative.Les images, les symboles et les couleurs utilisés ajoutent une dimension visuelle qui 

aide à la compréhension et la mémorisation des concepts. 

En outre, lorsqu’on crée une carte mentale nous pouvons explorer librement le 

domaine de reflexion en laisant libre cours à l’imagination et à l’association des idées. Par 

ailleurs, les émotions peuvent également aider à stimuler la créativité en permettant de faire 

des associations entre des idées qui ne semblent pas liées au premier abord. 

En effet, nous pouvons déduire que les deux hémisphères cérébraux fonctionnent 

ensemble et sont interconnectés, ce qui permet une communication constante entre eux. Bien 

que chaque hémisphère soit spécialisé dans certaines fonctions, comme nous les avons déjà 

mentionné , les deux travaillent ensemble pour permettre une grande variété de tâches 

complexes.  

IV. La carte mentale et la mémoire 

Afin de comprendre comment les cartes mentale peuvent influencer la mémorisation, 

il es indispenseble de définir la mémoire et d’explorer ses concepts, pour que nous ouissions 

aborder le lien entre la mémoire et la carte mentale  

1. Aspect définitoire 

D’abord, La mémoire est la capacité de l’esprit à stocker, traiter, rappeler et récupérer 

des informations. De plus, elleest essentielle pour l’apprentissage ( résolution de problème, 

communication, ...)  

2. Les types de mémoire 

 Mémoire à court terme 

Il s’agit donc d’une mémoire qui stocke des informations pendant une courte période 

de temps, elle a une capacité limitée, ce qui signifie qu’elle ne peut stocker qu’un petit 

nombre d’informations à la fois. 
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 Mémoire à long terme  

Il s’agit d’une mémoire qui stocke les informations de manière permanente, de sorte 

que ces informations peuvent être récupérées plus tard. Elle est divisée également en deux 

types : 

 

 

Figure 7: types de mémoire à long terme 

  

Stocker  

Mémoire 

explicite  

Des informations sur les 
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Mémoire 

implicite 

Stocker 

Des informations sur les 

compétences et les habitudes 
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3. Les systèmes de mémoire  

On se souvient, on pense, on se construit, on réfléchit, on s’organise, et tout cela, en 

partie grâce à la mémoire. Mais ne réduisons pas si facilement la mémoire à un bloc ou à un 

objet uniforme.  

En effet, il existe au moins cinq systèmes de mémoire, ils ont chacun leurs spécificités 

mais interagissent ensemble, parmi eux : 

 La mémoire spatiale 

Elle est considérée comme notre GPS interne, c’est grâce à elle que nous pouvons 

déplacer mentalement dans un environnement connu. 

 La mémoire épisodique 

Il s’agit donc tout simplement de notre mémoire autobiographique, cette mémoire sert 

à enregistrer tous nos souvenirs et elle est liée aux émotions.  

 La mémoire perceptive 

Elle est liée à nos cinq sens, elle imprime de façon automatique et involontaire l’image 

d’un objet, une forme, une odeur, un son, une sensation ...  Cette mémoire enregistre ces 

perceptions sans pour autant leur donner de signification, elle conserve la trace et l’identifie 

plus facilement. 

 La mémoire procédurale 

Elle concerne l’apprentissage et le stockage des savoir-faire. En pratiquant des 

activités d’apprentissage la mémoire améliore nos performances, jusqu’à créer des 

automatismes. C’est une mémoire que l’on active alors d’une façon quasi inconsciente. Cette 

mémoire n’est donc pas verbalisable puisqu’elle ne concerne que des mouvements. En cela, 

elle est indépendante des autres mémoires.  

 La mémoire sémantique/lexical : 

Elle fait partie de la famille des mémoires qui stockent les informations sur des langues 

durées. Elle accumule l’ensemble de connaissances et des informations sur le sens des mots 

et des concepts, leur orthographe, leur prononciation. Elle permet au cerveau de réaliser des 

associations, par exemple, le mot chaise avec le mot meuble, le mot herbe avec le mot vert. 
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En outre, cette mémoire peut ainsi engranger des dizaines de milliers de données. C’est 

le système de mémoire le plus abstrait, car il est déconnecté de la perception ou du vécu.  

Pour mieux comprendre, un apprenant de 3ème année secondaire, concentrée sur son 

examen final en langue française, grâce à ce système de mémoire il se souvient que les verbes 

de modalités sont : 

Devoir------- obligation/probabilité 

Pouvoir------Possibilité/permission 

Vouloir ------ volonté 

4. Relation entre la carte mentale et la mémoire  

La carte mentale donc peut aider à améliorer la mémoire en organisant les informations 

de manière visuelle, en créant des connexions entre les différentes idées. 

En organisant l’information de manière visuelle, la carte mentale peut aider à stocker 

l’information dans la mémoire à court terme et à la transférer dans la mémoire à long terme. 

Cet outil peut également aider à récupérer l’information stocker dans la mémoire à long 

terme en créant des connexions entre les différentes idées.  

En effet, La mémoire peut être améliorée grâce à l'entraînement et à la pratique, et la 

carte mentale est une technique qui peut aider à améliorer la mémoire en stimulant les 

différents systèmes de mémoire.  

De plus, les cartes mentales sont un outil efficace pour améliorer la mémorisation et 

l’association des idées car elles facilitent l'encodage et la consolidation de l'information dans 

la mémoire en créant des associations visuelles et verbales qui aident à connecter les idées 

et à les organiser de manière significative. 
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 Section 02 :      L’amélioration de la production écrite en FLE à 

l’aide de la carte mentale  

I. Les compétences à installer chez l’apprenant à l’aide de carte mentale 

1. L’autonomie  

Tout d’abord, l'autonomie est la capacité à prendre des décisions et à agir de manière 

indépendante, sans être contrôlé ou influencé par d'autres personnes. 

De plus, dans le contexte de l'apprentissage, l'autonomie peut être encouragée en 

utilisant des méthodes d'enseignement qui mettent l'accent sur la responsabilisation des 

étudiants et leur permettent de prendre en charge leur propre apprentissage. Les cartes 

mentales peuvent être un outil utile pour les étudiants autonomes car elles leur permettent 

de structurer et d'organiser leurs idées de manière indépendante. 

En effet, En combinant l'utilisation de cartes mentales avec des stratégies 

d'enseignement axées sur l'autonomie, les étudiants peuvent acquérir des compétences en 

matière d'auto-organisation et de prise en charge de leur propre apprentissage. 

2. La compréhension  

Les cartes mentales peuvent être un outil utile pour améliorer la compréhension et la 

conservation de l’information, ainsi que dans le contexte de l’apprentissage des langues, la 

recherche suggère que l’utilisation de cartes mentales peut améliorer les compétences en 

orale et en compréhension de lecture des apprenants en organisant les informations de façon 

logique et en les reliant de manière visuelle. 

En créant une carte mentale, nous pouvons voir comment les différentes parties d’un 

sujet sont liées les unes aux autres ce qui peut faciliter la compréhension globale.  

3. La mémorisation  

Ce support aide les apprenants à développer leur mémorisation lors de leur 

apprentissage de la langue étrangère. Il permet aux apprenants d’être capable de créer des 

réseaux de lexique et de les mémoriser ce qui peut faciliter l’association entre les mots. 

4. La créativité  

Cet outil stimule l’esprit créatif de l’apprenant en permettant une organisation non 

linéaire des idées et une visualisation des concepts. En utilisant les couleurs, les images et 
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des mots clés, la carte mentale peut aider à générer de nouvelles idées et à explorer des 

connexions que le nous n’aurons peut-être pas envisagées autrement.  

Elle favorise effectivement la créativité et peut servir d’activité ludique qui aide 

apprenants à acquérir de nouveaux mots en contexte. Cela nous mène à dire que l’utilisation 

de cartes mentales dans l’apprentissage des langues peut avoir un impact positif sur les 

compétences de pensée créative des apprenants et les aider dans leur parcours global 

d’acquisition de la langue. 

5. La compétence scripturale  

La compétence scripturale peut être renforcer par l’utilisation de la carte mentale dans 

la mesure où elle permet de planifier préalablement le processus de rédaction de manière 

plus créative, originale et logique grâce aux images et couleurs qui y figurent afin de 

d’améliorer la qualité de l’écriture. L’apprenant peut donc s’assurer que les points clés sont 

inclus dans le texte final.  

II. La production écrite dans le programme de 3ème année secondaire  

La production écrite peut être utilisée comme un outil d'apprentissage efficace. En 

écrivant, les apprenants peuvent renforcer leur compréhension d'un sujet, renforcer leur 

capacité à s'exprimer clairement, et développer leur organisation. Comme elle peut améliorer 

diverses fonctions cognitives, telles que l’expression, l’organisation, la mémoire, la pensée 

critique... 

 L’activité rédactionnelle peut également aider à réutiliser les nouveaux concepts et de 

vocabulaire appris. Les enseignants peuvent utiliser des activités d'écriture pour encourager 

les apprenants à réfléchir de manière critique et à explorer leur créativité. 

En effet, le programme de 3ème année secondaire inclut des activités de production 

écrite pour aider les apprenant à concrétiser leurs compétences scripturales. Ces activités 

peuvent inclure des exercices de rédaction de textes informatifs ou explicatifs, argumentatifs 

et exhortatifs 21 ou bien la réalisation du compte rendu objectif des textes étudiés.  

                                                 

2121 Dans le programme de 3ème année secondaire, il existe trois projets :  

Projet 01 : textes et documents historique  

Projet 02 : Débat d’idées 

Projet 03 : Appel  
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Du fait, la production écrite pour les apprenants de 3ème année secondaire peut 

également être utilisée pour promouvoir l'autonomie des étudiants en leur permettant 

d'explorer et de développer leurs propres idées et pour exercer toutes leurs nouvelles 

connaissances apprises dès le début de la séquence pédagogique.  

III. La carte mentale : une aide à l’activité rédactionnelle 

La carte mentale est considérée également comme un outil visuel efficace pour aider 

à l'activité rédactionnelle. Elle permet véritablement de structurer les idées de manière claire 

et organisée, en utilisant des mots clés et des couleurs pour aider à la compréhension du 

sujet. Elle est particulièrement utile pour les élèves de 3ème année secondaire qui ont des 

difficultés à organiser leurs pensées et à structurer leur texte, en parlant du texte argumentatif 

qui contient beaucoup de notions de base (les arguments, les connecteurs logique, point de 

vue …) 

La carte mentale peut être utilisée avant de commencer à écrire pour organiser ses 

idées et déterminer les principaux thèmes à aborder. Elle peut également être utilisée pendant 

l'écriture pour s'assurer que nous restons sur la bonne voie et que nous ne nous éloignons pas 

trop du sujet. 

IV. La carte mentale : une source de motivation entre 

enseignant/apprenant  

1. Pour l’apprenant  

Tout à fait, la carte mentale est une méthode efficace pour motiver et encourager 

l'apprentissage actif et la créativité chez les apprenants, car ce travail est un véritable travail 

de réflexion. Elle permettra notamment de motiver les apprenants en travaillant sur un 

nouveau support et les amènent à acquérir une certaine autonomie.  C’est aussi un outil qui 

attire l’intention par les couleurs et les dessins et les images. Elle crée un climat amusant, 

interactif et créatif dans la classe ce qui permet aux apprenants d’être créateur et développent 

chez lui l’aspect créatif pour développer leurs compétence scripturale et lexicale en explorant 

les synonymes, les antonymes, les mots de la même famille ... Ce qui peut aider à élargir la 

connaissance du lexique.  
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2. Pour l’enseignant 

Cette technique est bénéfique non seulement pour l’apprenant, mais aussi elle peut 

aider l’enseignant dans sa pratique pédagogique, car elle permet de voir comment les 

apprenants comprennent et organisent l’information. Cela peut aider l’enseignant à identifier 

les lacunes dans la compréhension des apprenants et à adapter son enseignement en 

conséquence.  

De plus, cette méthode peut être utilisée pour créer des activités d’apprentissage 

interactives et collaboratives, ce qui peut aider à renforcer la cohésion de la classe et à 

encourager la participation active des apprenants. 

 Voici un petit exemple de la carte mentale sur laquelle l’enseignant peut s'appuyer 

pour corriger les productions écrites de ses apprenants : 

  

Figure 8: exemple d'une carte mentale (aide pour l'enseignant) 
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 Conclusion  

À partir de ce que nous avons étudié dans le 2ème chapitre, la carte heuristique, ou 

Mind Mapping en anglais, représente un outil pédagogique polyvalent utile pour la 

compréhension et la mémorisation des informations dans le processus 

enseignement/apprentissage du FLE. Elle permet également de favoriser la motivation des 

apprenants en leur donnant une certaine autonomie dans l'organisation de leurs idées et en 

leur permettant de faire preuve de créativité. En utilisant des couleurs, des images et des 

dessins, les apprenants peuvent mieux visualiser les connexions entre les idées et mieux 

comprendre les concepts. De plus, la pratique de cette technique peut aider à développer des 

compétences cognitives telles que la pensée critique et la résolution de problèmes. 

Par conséquent, la puissance de cet outil réside dans le fait qu'elle peut aider les 

apprenants à acquérir différentes compétences, comme la compétence lexicale, qui permet 

d'enrichir et améliorer le travail d'écriture d'une production écrite FLE. Il en résultera que 

les apprenants seront en mesure de mieux planifier et organiser leurs activités rédactionnelles 

en vue d'une production écrite acceptable et cohérente. 
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 Introduction : 

   Dans la deuxième partie de notre travail  ‘partie pratique’ , nous proposons de le 

deviser en deux chapitres ; la 1ère présente ‘‘la méthodologie et la présentation de 

l’expérimentation’’ dont on va décrire le protocole expérimental, l’objectif et lieu ainsi que 

le corpus/public visé. En outre, nous essayerons de décrire et de présenter les outils 

d’investigations utilisés pour effectuer notre enquête. De plus nous décrivons le déroulement 

de l’expérimentation ainsi que la grille d’évaluation.  

  Tandis que, le 2ème chapitre englobe ‘’l’analyse et l’interprétation des résultats’’ nous 

présenterons des dispositifs qui représentent les résultats obtenus par le questionnaire et une 

synthèse de ces résultats. Puis nous exposons l’analyse du déroulement des séances 

d’expérimentation, analyse de deux grilles ; celle des productions écrites avec la carte 

mentale, et celle de l’observation comparative.  

   A partir des résultats, nous pouvons tirer les conclusions qui nous mèneront à notre 

objectif initial.   

I. Description de l’expérimentation  

1. Objectifs  

       Notre expérimentation s’intéresse à l’usage de la carte mentale dans le processus 

d’enseignement/apprentissage du lexique en FLE et son réinvestissement dans la production 

écrite, afin d’indiquer et de déceler l’efficacité et l’utilité des cartes mentales comme un 

support didactique pour l’amélioration de l’activité rédactionnelle chez les apprenants de 

3ème AS (sciences expérimentales). Il s’agit d’assister aux plusieurs séances dont l’objet est 

l’analyse de la démarche d’enseignement de la production écrite et l’adaptation de la carte 

mentale lors de la séance de la préparation à l’écrit et la séance de la production écrite. 

2. Lieu  

  Nous avons mené à bien notre Protocol expérimental dans le lycée d’El Amir Abdel 

Kader-terfès à Bouguirat. Il s'agit d'une nouvelle école qui a vu le jour en 2017. Elle accueille 

environ 500 élèves et 4 enseignantes de français.  
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3. Public visé :  

Nous avons choisi le cycle secondaire plus précisément les apprenants de la classe 

3AS1, car les apprenants de la 3ème année sont capables d’exprimer leurs idées et leurs 

pensées en écrivant un texte ou un paragraphe d’une dizaine de ligne. 

De plus, dans le cycle secondaire, la compétence scripturale est la plus étendue et la 

plus délicate à construire vu qu’ils auront un examen certificatif à passer à la fin de l’année.   

4. Corpus  

     A travers notre expérimentation, nous essayerons d'amener les élèves à rédiger des 

paragraphes et des textes courts en appuyant sur la carte mentale lors de leurs réalisations 

écrites, afin de vérifier son impact et son efficacité comme un support didactique 

d’amélioration du lexique dans leurs productions écrites. 

II. Présentation des outils d’investigation utilisés : 

1. Questionnaire : Enseignants  

 Présentation du questionnaire  

   Il était indispensable, dans le cadre pratique de notre travail de recherche, de 

connaitre le point de vue des enseignants concernant le rôle de l'intégration de la carte 

mentale en classe du FLE qui, selon nos hypothèses initiales ; aiderait l’apprenant à 

structurer, comprendre, mémoriser et à mieux refléter le processus d’association spontanée 

des idées lors d’une production écrite, et qui attire l’attention des apprenants pour 

l’acquisition du lexique. C’est pour cela nous avons choisi le questionnaire comme outil 

d’investigation, un questionnaire adressé à l’intention des professeurs du lycée a été transmis 

sur papier.  

Cela permettra de connaître les points de vue et les représentations des enseignants au 

sujet de l'utilisation de la carte mentale comme un support didactique dans 

l’enseignement/apprentissage du FLE. D’autre part, le travail par questionnaire permet de 

gagner beaucoup de temps et de récolter rapidement des informations en très peu de temps. 

 Contenu du questionnaire :  

Le questionnaire était destiné aux enseignants de Langue Française du lycée d’El Amir 

Abdel Kader « Bouguirat-terfès », dont il y a 4 enseignants. Les répondants ont eu deux jours 
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pour répondre au questionnaire (le questionnaire a été distribué le 14/03/2023 et nous l’a 

récupéré le 16/03/2023). 

 Pour répondre à nos interrogations, nous avons établi un questionnaire composé de 11 

questions qui ont été partagés entre les enseignantes d’une façon pertinente, pour connaitre 

leurs points de vue sur l'intégration de la carte mentale pour l’assimilation et l’acquisition 

du lexique et dans le processus rédactionnel ; plus précisément le processus rédactionnel 

d’un texte argumentatif, dans une classe du FLE. 

  Les questions sont organisées selon un ordre logique ; les 5 premières questions sont 

conçues dans le but d’inciter les enseignants à parler d’eux-mêmes et de leur gestion de 

cours. Et le restes sont justement basées sur ce qui englobe l’usage de la carte mentale lors 

de leurs séances d’enseignement.   

  L’enquête comportait également des questions fermées, des questions à choix 

binaires : oui/non, des questions à choix multiples :  réponse(s) à choisir parmi plusieurs 

propositions et aussi une question finale qui est une question ouverte dans laquelle le 

répondant peut donner librement sa propre réponse. 

  Le questionnaire a été accompagné par une illustration qui comporte un exemple 

d’une carte mentale.   

   Notre interrogation a été focalisé sur : 

 Les méthodes utilisées pour enseigner le lexique. 

 L’intégration de la carte mentale dans une classe du FLE. 

 Le statut de la carte mentale dans le processus    d’enseignement/apprentissage du 

lexique. 

 Le réinvestissement de l’usage de la carte mentale dans le processus rédactionnel (les 

textes argumentatifs). 

III. Déroulement des séances pédagogiques  

1. La 1ère phase : Observation  

Afin de rendre notre travail plus fiable et de renforcer l’outil d’investigation de notre 

enquête, nous avons privilégié d’assister au déroulement du deux premières séances du 2ème 
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projet22, séquence n°2 23(compréhension de l’oral et compréhension de l’écrit) durant le 

2ème trimestre.  Le projet a pour objectif d’argumenter et organiser un débat d’idées. La 

séquence a pour but intermédiaire d’amener les apprenants à prendre position dans un débat : 

concéder ou réfuter.  

Nous avons choisi ces deux séances de toute la séquence car la compréhension orale 

et de l’écrit sont des aptitudes résultant de la mise en œuvre cognitifs, qui permet à 

l’apprenant d’accéder au sens du texte qu’il écoute. De plus, dans une classe du FLE, ces 

deux séances donnent à l’élève une idée sur ce qu’il va apprendre tout au long de la séquence 

pédagogique afin de le préparer à l’activité rédactionnelle.  

  

                                                 

22« Organiser un débat d’idées puis en faire un compte rendu qui sera publiée dans le journal du lycée ». Manuel 

scolaire de la 3ème année secondaire.p.63 
23 « prendre position dans un débat : concéder ou réfuter » 
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 Séance 01 : 

  

Date : 12/02/2013 

Séance : Compréhension orale 

Objectif d’apprentissage : 

- Repérer, dans un débat, la manifestation de la position du locuteur et 

l’interpellation de l’interlocuteur. 

Déroulement de la séance 

   Dans un premier temps, l’enseignante a fait un petit rappel de la séance 

précédente. Puis, elle a écrit sur le tableau quelques informations sur le texte 

qu’elle lira après ; le titre ‘'la crise de certitude’’, écrit par Paul Valéry, extrait de 

‘Discours du collège’. Ensuite, elle a proposé une activité qui vise l’expression 

orale. L’enseignante a posé quelques questions aux apprenants après avoir lire le 

texte, (Dans quel type peut-on classer le texte ? L’auteur implique-t-il les auditeurs 

? Rappelle-t-il de sa présence ?) pour arriver à une conclusion qui englobe la 

manifestation du locuteur dans son discours en affirmant sa position et son opinion 

en interpellant son interlocuteur et en renforçant son opinion par des arguments. 



Chapitre I                                           Méthodologie présentation de l’expérimentation 

 

47 

 

 Séance 02 : 

 

Date : 13/02/2023 

Séance : Compréhension de l’écrit  

Objectif d’apprentissage :  

-Identifier les différents interlocuteurs dans une discussion. 

-Repérer la concession de comprendre la notion 

Déroulement de la séance 

      Au cours de cette séance, l’enseignante avant de commencer, elle a   

distribué un autre texte sous forme d’une lettre qui s’intitule ‘’Madame de 

Francueil, à paris’’. Après une lecture silencieuse, chaque apprenant a lu un   

petit passage. 

Puis l’enseignante a passé à l’explication des mots difficiles rencontrés, 

et elle    a demandé à ses apprenants de répondre par écrit aux questions de 

compréhension du texte ; (Quel est le type de ce texte ? Relever les arguments 

et les exemples. Comment l’auteur exprime-t-il son opinion ? Quels outils    

peut-on employer ? Qu’est-ce qu’il a utilisé pour introduire ses arguments ? 

comment peut-on les appeler ?) l’enseignante passe entre les rangs pour   

vérifier les réponses des apprenants, donc on peut dire que c’est une   

évaluation formative, qui porte sur le niveau de compréhension de l’écrit des 

apprenants. 
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Après la correction des questions qui ont été transcrit dans le tableau, 

l’enseignante propose une autre activité tirée du manuel scolaire page 94 qui 

demande de rédiger un petit texte argumentatif pour opposer aux interlocuteurs qui 

sont pour le travail des enfants, en classant les arguments, dégageant les 

interlocuteurs... 
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2. La 2ème phase : Réalisation de l’expérimentation 

 Séance 01 : 

  

Date : 19/03/2023 

Séance : Préparation à l’écrit  

Objectif d’apprentissage :  

-Apprendre à créer une carte mentale 

-Utiliser le lexique adéquat 

-Produire des arguments défavorables 

Déroulement de la séance : 

  Comme première étape, l'enseignante a introduit la séance en nous 

présentant à ses étudiants et en leur expliquant comment nous allons gérer le 

cours.  

  Ensuite, nous nous sommes présentés devant les étudiants pour leur 

expliquer   le but de cette animation. Nous avons commencé la séance en 

interrogeant les apprenants sur le plan et les bases sur lesquelles se fonde le 

texte argumentatif. Nous avons choisi quelques éléments pour répondre à nos 

questions.  

Puis, pour commencer le cours, nous avons fait appel au PC et au DATA 

SHOW pour gérer le cours avec une fiche pédagogique préparée 

préalablement. 
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Nous avons écrit la consigne sur le tableau prise du sujet du bac 

2009. A partir   de la consigne les apprenants ont pu sortir le thème/la 

thèse/ le texte à rédiger/les destinataires. Nous avons jugé utile de 

réaliser la tâche collectivement.  Au sujet de réponse, les élèves ont 

essayé de donner des propositions. 

Activité 01 : « Introduction » 

Nous avons entamé la réalisation de la tache en affichant notre 

carte mentale (Format POWER POINT) étape par étape commençant 

par identifier les éléments de construction de l'introduction ; assertion, 

thèse, point de vue, sous forme de bulles avec des branches colorées. 

Puis nous avons trouvé utile de rassembler toutes ses idées insérées 

dans la carte mentale en forme de paragraphe sur le tableau pour 

montrer aux élèves comment transférer les renseignements    figurant 

sur la carte et les convertir en paragraphe. 

Activité 02 : « Développement » 

En changeant de couleur, nous avons avancé vers le 

développement duquel   nous renforcerons notre thèse par des 

arguments. Ces derniers ont toujours été présentés sous forme de 

bulles de façon succincte, illustrées par des exemples et des images 

qui les représentent. 
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Après, Nous avons tenté de capter l'attention des élèves en 

installant une petite planche au-dessus de la carte qui englobe les trois 

articulateurs de classement qu’on peut utiliser pour initier chaque 

argument. 

Activité 03 : « Conclusion » 

  A la fin de la séance, nous avons donné la forme finale de notre 

carte mentale   en mentionnant les éléments essentiels de la conclusion.  

  De plus, nous avons proposé une expression pour lancer la 

dernière phrase qui est une réaffirmation du même point de vue. 
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 Séance 02 : 

 

 

 

  

Date : 20/03/2023 

Séance : Production écrite  

Objectif d’apprentissage : 

-Respecter une consigne d’écriture 

-Organiser les arguments 

- Construire une carte mentale 

Déroulement de la séance 

  D’abord, nous avons commencé notre séance par une vidéo qui 

porte sur la carte mentale pour faire un petit rappel de ce que nous 

avons fait dans la séance précédente. Cette vidéo de 2 minutes explique 

comment construire une carte mentale, ses objectifs, ses avantages ... 

D’une part, et après avoir expliqué aux apprenants le plan à 

suivre dans leurs productions écrites, nous avons écrit sur le tableau 

une consigne d’écriture. 

  D’une part, nous avons établi quelques recommandations à 

suivre en s’appuyant sur la carte mentale comme 1ère étape de 

planification. 

Remarque : c’était prévu de laisser la réalisation du travail chez 

eux afin de récolter et corriger les copies justes après les vacances. 
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 Séance 03 : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

Date : 16/04/2023 

Séance : Compte rendu  

Objectif d’apprentissage :  

-S’auto-évaluer 

-Elaborer un produit final 

Déroulement de la séance : 

   C’est la dernière séance dans une séquence didactique. On peut la 

deviser en trois étapes : 

1- D’abord, nous avons fait un rappel sur le plan d’un texte 

argumentatif, puis nous avons évoqué le thème de la production 

écrite. En outre, Nous avons réécrit le sujet sur le tableau en 

expliquant la consigne demandée dans l’activité de la production 

écrite. 

2- Ensuite, nous avons affiché sur le tableau à l’aide de DATA-

SHOW chaque production écrite avec son brouillon contenant une 

carte mentale. Nous avons laissé les apprenants de repérer les 

différentes erreurs signalées en les corrigeant ensemble. D’autre 

part, nous permettons aux apprenants de donner leur avis sur les 

différentes cartes mentales affichées. 
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3- Enfin, nous avons proposé une production écrite pour nos 

apprenants suivant les étapes et en s’appuyant sur une carte mentale. 

A la fin de la séance, nous avons donné la parole aux apprenants pour 

exprimer comment était l'expérience de l'utilisation de la carte mentale en 

tant qu'aide à la production écrite. 
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IV. La grille d’évaluation de la production écrite 

Tableau 1: la grille d'évaluation des productions écrites 

  Les critères d’évaluation de la production écrite 
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1pts 

1pts 

1pts 

 

1.5ts 

1pts 

1.5pts 

 

 

1pts 

 

1pts 

 

 

1pts 

1.5pts 

1pts 

1.5pts 

1pts 

1pts 

1pts 

2pts 

1. Organisation de la production 

 Suivre le plan d’un texte argumentatif  

• Introduction  

• Développement 

• Conclusion  

 Cohérence du texte :  

• Progression des informations  

• Absence de répétitions  

• Emploi de connecteurs : -logique  

            -d’opposition 

2. Planification de la production : 

 Choix énonciatif en relation avec la 

consigne  

 Choix des informations (originalité et 

pertinence des idées) 

3. Utilisation de la langue de façon appropriée  

 Correction de phrases au plan systématique  

 Emploi d’un lexique approprié  

 Utilisation des signes de ponctuation  

 Emploi correct des temps et des modes  

 Orthographe (pas plus de 10 erreurs)  

 Emploi des verbes/expressions d’opinion  

 Emploi des exemples  

 S’appuyer sur la carte mentale 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 Chapitre II 
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l’interprétation des résultats 
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I. Analyse du questionnaire  

 Question 1  

                                     Vous êtes : -Femme            

                                              -Homme                    

Tableau 2: tableau représente le pourcentage du sexe des enseignants 

 

 

En nous référant aux résultats obtenus à propos de cette question, nous constatons que 

tous les enseignants qui ont répondu à ce questionnaire sont des femmes. 

 Question 2 

 Quelle méthode utilisez-vous pour enseigner le lexique dans une classe de 

FLE ?  

Tableau 3: tableau représente les méthodes d'enseignement utilisés. 

 

 

Réponses  Pourcentage  

Femme 100% 

Homme 00% 

Réponses Pourcentage 

Méthode traditionnelle 100% 

Méthode moderne 0% 

Autre 0% 

Femme

Figure 9: sexe 
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A travers cette question, nous déduisons que toutes les enseignantes s’intéressent à la 

méthode moderne lors de leur séance d’enseignement. 

 Question 3 

 Quel ressource/support didactique aimez-vous l’utiliser pour motiver l’apprenant lors 

d’une activité rédactionnelle ?  

Tableau 4: représente les ressources/ supports didactiques utilisés par les enseignantes 

 

Réponses Pourcentage 

Les TICE 50% 

Dictionnaire 100% 

Manuel scolaire 00% 

Les schémas 50% 

Autre ; ‘‘textes support’’ 25% 

Méthode moderne Méthode traditionnelle autre

Figure 10: Méthodes d'enseignement 
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 A partir de ces résultats obtenus, nous pouvons déduire que pour ces enseignantes le 

dictionnaire est le 1er support adopté dans les séances des productions écrites, alors que, les 

schémas occupent la 2ème place. Nous expliquons cela par le fait que les schémas offrent 

l’aspect ludique et une originalité de l’apprentissage. De plus, les autres supports proposés 

(les TICE) viennent juste après les schémas et ils sont considérés comme des supports 

complémentaires. En outre, nous constatons la présence d’un autre outil adopté par une 

enseignante qui est le ‘’texte support’’. Ce qui nous laisse dire que le dictionnaire et les 

schémas représentent un élément primordial et fondamental qui aide à motiver l’apprenant 

lors d’une activité rédactionnelle. 

 Question 4  

Vos élèves rencontrent-ils des difficultés lors de leurs rédactions ?  

Tableau 5: représente les difficultés de rédaction chez les apprenants. 

 

  

 

 

 

 

Réponses  Pourcentage  

Oui 100% 

Non 0% 

50%

100%

0%

50%

0% 20% 40% 60% 80% 100% 120%

Les TICE

Dictionnaire

Manuel scolaire

Les schémas

Autres

Pourcentage

Figure 11: diagramme représente les supports didactiques utilisés par les 

enseignantes 
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 A quel niveau ? 

 

Tableau 6: représente le niveau de difficultés. 

Réponses Pourcentage 

Au niveau des consignes proposées 25% 

Au niveau des problèmes proprement 

linguistiques 

50% 

Autres (la traduction mot à mot 

arabe/français) 

25% 

 

Oui Non

Figure 12: digramme circulaire représente les difficultés rencontrées par les apprenants. 
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  A travers le deux graphiques de cette question, d’après les répondantes, nous 

remarquons un taux de 100% d’apprenants rencontrent des diffucultés lors de la production 

écrite ; beaucoup plus au niveaux de problèmes linguitiques qu’on peut les justifier par le 

manque de la richesse, l’exactitude, l’adéquation, la mise en place incorrecte des règles 

grammaticales.... en revanche, les autres réponses sont divisées entre les problèmes des 

consignes proposées et d’autre problème qui est le recours à la langue maternelle dans la 

traduction (arabe/français) en traduisant mot à mot. Par conséquent, la production ecrite est 

considérée comme une activité complexe pour  les apprenants de la Langue Français, dont 

ils sont entravés par de nombreuses difficultés. 

 Question 5 

 Utilisez-vous des schémas et des dessins lors de vos explications ? 

Tableau 7: représente l'utilisation des schémas/ dessins dans la pratique pédagogique. 

Réponse pourcentage 

Oui 75% 

Non 25% 

25%

50%

25%

Au niveau des consignes proposées

Au niveau de problèmes proprement linguistiques

Autre

Figure 13: diagramme circulaire représente les types des difficultés. 
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Nous comptons que 75% déclarent qu’elles utilisent les schémas dans leurs pratiques 

pédagogiques, qui sont peut etre un aide pour eux . 

    En outre 25% ne les utilise pas, il trouve qu’il est suffisant de faire le cours d’une 

façon banale. 

 Question 6  

Connaissez-vous la carte mentale ? 

Tableau 8: représente le pourcentage de connaissance de la carte mentale. 

 

  

Réponses Pourcentage 

Oui  75% 

Non  25% 

75%

25%

Oui Non

Figure 14: diagramme circulaire représente l'usage des schémas/ dessins. 
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Ces résultats montrent que 75% des enseignants connaissent la carte mentale mais ne 

l’appliquent pas forcément dans leurs pratiques pédagogiques ; et peut etre un outil méconnu 

pour d’autres. 

 Question 7 

selon vous, pourrai-t-on considérer la carte mentale comme un support  didactique et 

pédagogique efficace dans le processus d’enseignement/apprentissage du Français Langue 

Etrangère ? 

Tableau 9: représente l'efficacité de l'usage de la carte mentale dans le processus d'enseignement/ 

apprentissage du FLE 

 

    Les résultats obtenus permet de dire que la majorité des enseignantes considèrent 

les cartes mentales comme un outil pédagogique efficace. Ce groupe représente un 

pourcentage important(75%). Nous constatons que le principe de la carte mentale a été 

compris, en prenant en considérations leurs réponses en ce qui concerne la compréhension, 

l’enchainement des idées et la bonne rédaction que peut apporter les shcémas de la carte 

heuristique dans le processus rédactionnel. Les enseignantes ayant répondu par « non » 

représentent 25% de la totalité. Nous justifions cela  en utilisant pas la méthode de la carte 

mentale lors de leurs activités pédagogique.  

  

Réponses Pourcentage 

Oui 75% 

Non 25% 
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 QUESTION 8 

 D’après vous et votre éxpérience d’enseignement, quels sont les intérets et les 

avantages de l’usage de la carte mentale dans les activités rédactionnelles ?  

Tableau 10: représente les intérêts / avantages de la carte mentale 

 

  

Réponses Pourcentage 

A-Améliorer l’association du lexique 50% 

B-Développer la créativité 75% 

C-Faciliter la compréhension 100% 

D-Développer l’autonomie 50% 

E-AUTRES ‘’ Facilité la rédaction’’ 25% 

0% 20% 40% 60% 80% 100%

A

B

C

D

E

Pourcentage

Figure 15: diagramme en barres représente les intérêts / les avantage de la carte mentale dans 

l'activité rédactionnelle. 
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Les enseignantes interrogées exploitent la carte mental 

 

 

Figure 16: schéma représente l'exploitation de la carte mentale par les enseignantes. 

 Question 9 

Pour produire un texte argumentatif, il est capitale de suivrele plan suivant : 

Introduction, dévloppement et conclusion avec des arguments bien articulés et illustrés. 

D’après vous, l’apprenant pourrait-il accomplir sa tache à l’aide de cet outil proposé ? 

  

Pour améliorer l’association du 

lexique 50% ; la carte mentale permet de 

structurer, comprendre, mémoriser et à 

mieux refléter le processus d’association 

du lexique. 

Pour développer la créativité 

75% ; il s'agit d'une aide graphique qui 

capte l'attention de l'élève. 

Pour faciliter la 

compréhension 100% ; elle permet de 

mémoriser de nouvelles 

connaissances et de les trouver 

aisément en mémoire. 

Pour développer l’autonomie 

50% ; l’élève est capable d’organiser 

ses idées à travers l’enchainement et 

la structuration de la carte mentale. 

Et pour faciliter la rédaction ; 

Il s'agit, donc, d'un travail de réflexion 

qui mène l'élève vers la hiérarchie. 
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Tableau 11: représente l'utilité de la carte mentale comme une aide à l'activité rédactionnelle 

argumentative. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Les réponses reçues sur cette question confirment que la plupart des enseignants 

trouvent que les cartes mentales aident les élèves à accomplir leur tache rédactionnelle. 

Généralement, les élèves de 3AS trouvent l’activité rédactionnelle très compliquée ; 

l’intégration des cartes mentales aide beaucoup les élèves à surmonter les difficultés de 

comprendre le fonctionnement d’un texte argumentatif. 

D’après cette question, nous avons remarqué que 75% des enseignantes intérogées 

considèrent les cartes mentales comme un outil didactique avantageux dans le processus 

rédactionnel d’un texte argumentatif.  

  les cartes mentales semblent être au service de l’apprenant pour rassembler toutes les 

connaissances et les règles qu’il a déjà acquises tout au long de la séquence pédagogique 

afin de pouvoir développer sa compétence textuelle.Les résultats obtenus nous permettent 

de de dire que les cartes mentales sont un outil pédagogique puissant qui favorise l’acte de 

                                                 

24 Une autre justification proposée par l’enseignante interrogée.  

Réponses  pourcentage 

A-Oui, car l’objectif 

de l’utilisation de ce moyen 

est justement pour 

organiser ses idées en 

utilisant un lexique 

approprié. 

 

 

75% 

B-Non, il sera 

suffisant d’écrire 

directement. 

25% 

C-«Oui, pour 

apprendre la structure du 

texte argumentatif » 24 

25% 
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la production écrite car elles aident l’apprenant à mémoriser des mots,structurer ses idées et 

ses connaissances pour pouvoir rédiger avec autonomie des textes cohérents et cohésifs. 

 -25% affirment que cet outil est ambigu et difficilement compréhensible par les 

élèves. 

 - Autre justification à 25% : « pour apprendre la structure du texte argumentatif ».  

Les cartes mentales en classe aident les apprenants à mieux planifier leurs arguments, 

un outil qui favorise la pertinence dans la rédaction et facilite l’utilisation du lexique adéquat. 

 Question 10 

la carte mentale est-elle une source de motivation pour vos élèves lors des séances de 

la production écrite ? 

Tableau 12: représente la motivation de la carte mentale dans les séances de la production écrite 

  

 

  

Réponses Pourcentage 

Oui 75% 

 Non 25% 
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Figure 17: schéma expliquant la raison d’utilisation de la carte mente comme une source de 

motivation. 

 

Pour 75% des enseignants, la carte mentale pourait etre une aide qui peut motiver leurs 

élèves lors de leurs exercices de rédactions. Alors que pour d’autres, cet outil ne l’est pas 

forcément. 

   Les résultats de cette question montrent que la majorité des enseignantes sont 

conscientes du fait que le « Mind map »  est un outil qui capte l'attention des apprenants. Il 

leurs permet d'être créatifs, ce qui peut créer un environnement ludique, dynamique, 

attrayant qui sucite la motivation des apprenats, vu que la carte mentale est hyper riche en 

couleurs, images, dessins, flèches et mots.  

      Par conséquent, il est possible de confirmer, en se basant sur les réponses reçues, 

que l'enseignement/ apprentissage du Fle avec usage des cartes mentales stimule le désir 

d'apprendre non seulement dans l'activité de la production écrite, mais également dans toutes 

les autres activités pédagogiques.  

Pour que l’élève 

comprenne mieux ce qu’il 

apprend et ce qu’il va 

apprendre 

Pour aider l’élève à 

enchainer ses idées et à utiliser 

les outils linguistiques adéquats 

Pour aider l’apprenant à 

mieux comprendre mieux 

comprendre afin de rédiger don 

écrit facilement, ce qui assure la 

transmission du savoir 

Il y en a d’autres 

moyens 

Pouquoi 
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    D’autre catégorie n'a pas tenu compte du fait que les cartes mentales motivent les 

apprenants; nous ne croyons pas que nous puissions généraliser parce que peu d'élèves ont 

de la difficulté à déchiffrer le contenu de la carte mentale et ils se sentent à l’aise avec les 

représentations textuelles ainsi les représentations linéaires tels que la prise de notes. Notre 

conseil à cette catégorie est de commencer progressivement à intégrer des cartes mentales 

au processus d'enseignement/apprentissage notamment pour apprendre la production écrite 

pour que les apprenants prennent l’habitude d’apprendre à apprendre avec ces 

représentations graphiques et de faire entrainer le cerveau à construire et à décoder les cartes 

mentales. 

 Si oui, comment d’après vous ? 

A propos de cette question, nous observons que les opinions des enseignantes vis-à-

vis de cette question sont différentes, nous notons comme suit : 

 

 

Figure 18: schéma expliquant les opinions des enseignantes sur l'utilité de la carte mentale. 

A travers ces résultats, la majorité des enseignants trouvent qu’il est important 

d’intégrer les cartes mentales dans une classe du FLE ; d’une part pour installer l’autonomie  

Elle est 

bénéfique au sujet de 

la 

planification/harmo

nisation des idées. 

Pour 

apprendre la 

structure du texte 

argumentatif (suivre 

la structuration et la 

Elle aiderait 

l’apprenant à 

apprendre le plan des 

textes dont il va 

apprendre à 

Reproduire le 

schéma 

d’association de la 

pensée des 

apprenants 



Chapitre II                                                     analyse et interprétation de résultats 

 

70 

 

chez les apprenants, pour faciliter l’assimilation et l’association du lexique pour arriver à 

harmoniser leurs idées dans les activités rédactionnelles. 

 Question 11 

Que peut comporter la carte, entre autres la votre en cas d’utilisation ? 

Tableau 13: représente le contenu de la carte mentale. 

                     Les diférentes réponses 

-Des images/ des dessins/les couleurs/des graphiques  

-Des images /des dessins/ tableaux/des couleurs . 

-Des mots/ des dessins/ d’ images/ des symboles.. 

-Des explications en forme d’ images ou des dessins colorés. 

Dans la dernière question ; qui est une question ouverte et libre, toutes les 

enseignantes ont donné des réponses personnelles. 

 

   D’après les réponses obtenues, nous constatons que toutes les cartes mentales utilisées, 

comportent des images et dessins, car l’objectif de la carte heuristique est de diffuser des 

0%

20%

40%

60%

80%

100%

120%

Les réponses
Images Dessins Mots clés Symboles Tableaux Graphiques

Figure 19: diagramme en bâton représente les composantes de la carte mentale utilisé par les 

enseignantes 
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informations clées de manière visuelle bien structurée. Ainsi, il y a d’autres propositions 

telles que les graphiques, les tableaux et les symboles.  

 

1. Synthèse du questionnaire  

     D’après l’analyse du questionnaire que nous avons effectué et à la lumière de ses 

résultats, nous avons remarqué que les enseignantes du lycée d’El Amir Abde Elkader 

trouvent que l’intégration de la carte mentale dans une classe du FLE est efficace. Nous 

pouvons justifier son efficacité comme un outil didactique favorisant l’acquisition, 

l’assimilation et la mémorisation du lexique ainsi que la compréhension de la langue parlée 

et la mobilisation des connaissances. Elles trouvent aussi que l’utilisation des schémas de la 

carte mentale durant leurs explications captent  l’attention des apprenants et sollicitent 

directement l’esprit de l’apprenant. Soulignant qu’elle représente un excellent moyen 

stimulant et motivant la créativité de l’apprenant lors de l’activité rédactionnelle, de la meme 

manière que son autonomie ; dont il est engagé dans son apprentissage car elle est aussi 

considérée comme un moyen de reflexion sur son travail. 

II. Analyse de déroulement des séances d’expérimentation  

Après l’analyse du déroulement de notre expérimentation, les résultats nous 

conduisent à un raisonnement plus précis : ‘’les interactions menées en classe 

expérimentée’’, ces interactions sont essentielles et elles sont même le principal facteur 

permettant de développer les compétences. Par conséquent, nous interprétons ces résultats à 

partir de deux types d’interactions, à savoir :  

 

1. Interaction : enseignant/apprenant 

A partir de notre expérimentation, nous avons remarqué un échange innombrable 

durant le déroulement de différentes séances, qui est la base du travail enseignant.  

Cela nous mène à dire qu’à travers l’interaction enseignant-apprenant dégage l’idée 

que la qualité de la relation de l’enseignant avec son apprenant a un impact sur le 

développement de l’apprentissage, nous jugeons utile d’expliquer cette relation et son 

efficacité comme suit :  
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2. Interaction apprenant/apprenant :  

Après la récolte des copies, l’enseignante avec qui nous avons effectué notre 

expérience, nous a contacté pour nous informer qu’il y ait une élève qui était absente durant 

la 1ème séance de l’expérimentation (préparation à l’écrit), elle a réussi à construire une carte 

mentale pour faire un compte rendu objectif d’un texte du sujet du bac 2021. Nous avons 

récupéré sa copie pendant la 3ème séance (compte rendu de la production écrite), et elle nous 

a expliqué son expérience en interrogeant ses collègues quoi et comment faire, car elle n'a 

pas eu la chance d’assister au cours. 

Ce qui nous mène à dire qu’il y avait un échange d’idées et d’expérience entre les 

apprenants, désormais, les apprenants ont bien saisi entre eux le contenu de la carte mentale 

et son objectif. 

Séance 

(Cours + carte mentale) 

-Faciliter le cours pour l'enseignant 

-Capter l'attention des apprenants 

-Garantir l'assimilation dans la 

transmission des infos 

-Faciliter l'interaction 

-Motiver les apprenants 

-Mettre les apprenants dans l'action  

 

-Assimiler le cours 

-Apprenant attentif 

-Apprenant motivé 

-apprenant participant 

-Apprenant actif 

- Apprenant acteur principal dans 

la tâche d’apprentissage 

 

Enseignement  
Apprentissage  

Figure 20: schéma explique l'interaction entre l'enseignant et l'apprenant 
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III. Analyse de la grille d’évaluation des productions écrite (avec la carte 

mentale) :  

La grille d’évaluation affectée nous a permet d’évaluer et noter le travail des 

apprenants en se basant sur les critères donnés. Elle rend possible de juger de la qualité d’une 

production écrite, tout simplement bonne ou mauvaise.  

De plus, c’est un outil qui fournit à l’apprenant des renseignements précis au sujet de 

son rendement et la valeur de l’écrit est déterminée par l’évaluation.  

Par conséquent, notre grille d’évaluation comprend trois parties essentielles, chaque 

partie contient des différents critères sur lesquels l’évaluation est basée. 
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1. Organisation de la production   

Tableau 14: représente les critères et l'analyse de l'organisation des productions écrites des apprenant. 

Les critères Analyse 

   

Suivre le plan d’un texte 

argumentatif 

(introduction, 

développement, 

conclusion). 

Comme première étape d’évaluation, la 

majorité des apprenants ont pu planifier 

correctement leurs écrits, en faisant attention 

aux alinéas au début de chaque paragraphe ; 

sauf pour la 2ème copie ne l’a pas pris en 

compte. De plus,   

 

 

 

 

 

Cohérence du texte 

(Progression des 

informations, absence de 

répétitions, emploi de 

connecteurs logique et 

d’opposition). 

 

Les apprenants rétroagissent sur la 

progression des informations à travers 

l’enchaînement de leurs idées et leurs 

arguments que se soient pour ou contre.  

  Sans oublier l’utilisation appropriée des 

articulateurs et des connecteurs logiques pour 

initier chaque argument donné, en évitant la 

répétition d’usage des articulateurs ; à savoir 

dans la 4ème copie (Tout d’abord, ainsi, en 

plus, enfin, en effet, en premier lieu, en second 

lieu, en dernier lieu). D’autre part, au sujet 

d’aller d’une idée à une autre opposée, ils ont 

bien respecté l’usage des connecteurs 

d’opposition dont nous remarquons la variété 

des connecteurs, tels que : la 1ère copie 

(tandis que), 3ème copie (d’autre part) 
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2. Planification de la production  

Tableau 15: représente les critères et l'analyse de la planification des productions écrites des 

apprenant. 

Critères  Analyse 

 

 

 

 

Choix énonciatif en 

relation avec la 

consigne 

Les idées étaient au niveau, en relation avec la 

cosigne, et de même elles étaient pertinentes et 

presque originales, sauf qu’il y avait une idée répétée 

par la plupart des apprenants : 

-1ère copie : ‘’ le travail lui offre une liberté 

financière’’. 

-2ème copie : ‘’le travail de la femme est 

nécessaire parce qu’il est le seul moyen d’assurer 

son avenir pour avoir une liberté financière’’. 

-3ème copie : ‘’le travail fournit à la femme une 

source de revenus et améliore ses conditions 

financières’’. 

-4ème copie : ‘’elle peut jouir d’une indépendance 

financière et subvenir à ses besoins’’. 
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3. Utilisation de la langue de façon appropriée  

Tableau 16: représente les critères et l'analyse de l'utilisation de la langue de façon appropriée. 

Critères Analyse  

   

 

 

Correction de phrases 

au plan systématique  

Concernant la construction des phrases, nous 

constatons l’usage correct des structures 

fondamentales dans leurs écrits (Sujet, verbe, COD, 

...) dans la phrase simple ou complexe qui ont un sens 

bien précis et compréhensif, sauf en ce qui concerne 

la 1ère copie ‘’ notre société a besoin de moitié de 

notre société’’ la phrase est mal construite et elle n’a 

pas de sens. 

 

   

 

 

 

 

Emploi d’un lexique 

approprié 

 

Emploi exactitude du vocabulaire usuel, concret 

(exemples des femmes qui exercent des métiers ; 

pilotes d’avion, ministres, chefs d’entreprises ...) 

‘’Copie 4’’, et abstrait (il affermis son caractère) 

‘’copie 3’’ ce qui rend le travail riche. Ainsi que la 

présence de différents champs lexicaux des mots tels 

que :  

-foyer ; tâches ménagères, mari, enfants... ‘’copie 

4’’. 

-Société ; individu, femme, homme ‘’copie5’’ 

-Sentiments de frustration ; la fatigue et le stresse 

‘’copie3’’. 

 

Utilisation de signes de 

ponctuation 

Prendre en compte les différents signes de 

ponctuation dans toutes les productions, utilisation de 

majuscules et les virgules après chaque articulateur. 
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Emploi correct des 

temps et des 

Modes 

 

 

Dans toutes les productions, les apprenants se 

trouvent à l’aise avec le présent de l’indicatif pour 

lancer leurs arguments puisqu’ils traitent un sujet avec 

un contexte présent. Mais, nous avons trouvé pas mal 

de fautes de conjugaisons sauf pour la 4ème copie. 

 

 

Orthographe (pas plus 

de 10 erreurs) 

Toutes les productions n’ont pas dépassé le nombre 

limité d’erreur d’orthographe, dans chaque copie nous 

trouvons une erreur sauf pour la 3ème il y en a trois. 

 

 

Emploi des 

verbes/expressions 

d’opinion 

Nous constatons que dans toutes les copies, les 

apprenants ont donné leurs avis en les initiant par de 

expressions d’opinion (selon moi, personnellement) 

 

 

 

 

Emploi des exemples 

La présence des exemples était absente dans les deux 

premières productions, mais pour la 3ème et la 4ème 

copie, nous trouvons des arguments bien illustrés : 

-3ème copie : ‘’...peuvent reflètent négativement dans 

son environnement familial tels que des sentiments de 

frustration, de la fatigue et de stresse.’’ 

-4ème copie : ‘’on trouve des femmes pilotes d’avion, 

ministres, chefs d’entreprise, ouvrières...’’ 

 

 

S’appuyer sur la carte 

mentale 

Toutes les productions écrites sont accompagnées 

avec des cartes mentales, cela veut dire que tous les 

apprenants ont réussi à construire une carte mentale 

qui organise leurs idées afin de produire un texte 

argumentatif.   

En effet, les cartes mentales sont bien construites avec 

des flèches, couleurs d’écriture (chaque partie de texte 

a sa propre couleur), une diversité de formes (carré, 

cercle, rectangle, nuage...) sauf que dans la 4ème copie 

le fond de formes est coloré.   
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IV. Analyse de la grille d’observation comparative 

Pour assurer l’impact et l’efficacité d’usage de la carte mentale comme un outil 

pédagogique qui aide les apprenants de la 3ème année secondaire à bien produire un texte 

argumentatif, nous trouvons utile d’insérer une grille d’observation comparative qui consiste 

à analyser et vérifier le les points communs et les différences entre les productions écrites 

des apprenants sans et avec l’utilisation de la carte mentale. Cette grille se base sur quelques 

critères qui sont inspirés de celle d’évaluation 

Tableau 17: représente la grille d'observation comparative des productions écrites. 

 

 Productions écrites « sans carte 

mentale »                           

Productions écrites « avec la 

carte mentale » 

Copies 

 

 Critères 

1ère 

copie 

2ème 

copie 

3ème 

copie 

4ème 

copie 

1ère 

copie 

2ème 

copie 

3ème 

copie 

4ème 

copie 

Respect de la 

consigne 

 

 

 

X 

 

X 

 

X 

 

X 

 

X 

 

X 

 

X 

Planification 

du texte 

 

 

 

 

 

 

 

X 

 

X 

 

X 

 

X 

 

X 

Originalité/ 

harmonisation/ 

pertinence des 

idées 

(créativité) 

 

 

 

 

 

  

 

X 

 

 

X 

 

 

X 

 

 

X 

 

 

X 

Emploi correct 

des 

connecteurs 

logiques 

 

 

X 

  

 

X 

 

 

 

 

 

X 

 

 

X 

 

 

X 

 

 

X 

Illustration 

des arguments 

‘’donner des 

exemples’’ 

 

 

X 

  

 

 

 

 

 

   

 

X 

 

 

X 

Usage du 

lexique 

approprié   

    

X 

 

X 

 

X 

 

X 

 

X 



Chapitre II                                                     analyse et interprétation de résultats 

 

79 

 

A partir de notre observation comparative, nous arrivons à dire que certes, il y a des 

apprenants qui ont cette compétence scripturale et ils sont capables de produire un texte 

argumentatif sans même s’appuyer sur la carte mentale, mais qu’ils ne savent pas comment 

appliquer correctement le lexique. Alors que leurs idées et leurs arguments ne sont pas bien 

planifiés ni en harmonie l’un avec l’autre.  

Néanmoins, dans ce cas, la carte mentale a aidé les apprenants à :   

  

Mieux refléter le processus 

d’association spontanée de leurs 

connaissances 

Utiliser un lexique adéquat 

qui va avec la consigne ainsi que 

des termes appropriés 

Mieux planifier leurs idées ainsi qu’à 

structurer ses arguments 

Afin de produire un texte argumentatif réussi et 

appréciable  

Figure 21: schéma représentant la carte mentale comme une aide à la rédaction 

argumentative. 
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 Conclusion  

 Dans ce chapitre pratique, nous avons analysé le questionnaire distribué aux 

enseignantes de Français du lycée ‘’El Amir Abd El Kader- Bouguirat-Mostaganem’’ ou 

nous avons effectué notre protocole expérimental, ainsi que les copies des apprenants de 

3AS1 pour mesurer l’influence et l’efficacité de l’utilisation des cartes mentales comme un 

support didactique et pédagogique facilitant le processus rédactionnel et qui sert également 

à améliorer le lexique en FLE. A cet effet, nous arrivons à confirmer nos hypothèses que 

nous avions proposé dans notre introduction générale. 

En outre, la compréhension, la mémorisation et l’usage d’un lexique approprié dans 

les activités rédactionnelles, est un handicap qui entrave l’apprentissage du français chez les 

apprenants du cycle secondaire en général, mais il peut devenir un processus productif, 

performant et satisfaisant grâce à l’utilisation des cartes mentales.  
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 Conclusion générale  

Ce travail de recherche qui s’intitule « La carte mentale : apport à 

l’enseignement/apprentissage du lexique et son effet sur la production écrite en classe du 

FLE, Cas des apprenants de la 3ᵉ année secondaire » a été exécuté afin de déceler   le rôle 

et l’impact de l'utilisation de la carte mentale dans le processus 

d'enseignement/apprentissage du FLE, et voir si l’apport de la carte mentale pourrait aider 

les apprenants à acquérir le lexique et à améliorer leurs productions écrites. Notre premier 

objectif consistait à répondre à la question suivante :  

Dans quelle mesure l'usage de la carte mentale pourrait-il être efficace pour 

l’apprentissage du lexique et quelle est son impact dans l’amélioration des activités 

rédactionnelles ? 

D’une part, dans le premier chapitre de la partie théorique s’intitulant 

‘’L’enseignement/apprentissage du lexique en classe du FLE’’ nous avons traité la notion 

du lexique, commençant par sa définition et la différence qui existe entre le lexique et le 

vocabulaire, sa place en FLE ainsi que son enseignement dans l’approche actionnelle. 

Ensuite, nous avons met lumière sur quelques concepts clés du lexique en parlant de la 

didactique du lexique et les relations existantes entre les mots. Enfin, nous avons traité les 

différentes stratégies d’apprentissage du lexique et leur typologie.  

Le deuxième chapitre de la même partie s’intitulant ‘’La carte mentale : un support 

didactique au service de l’apprentissage de la production écrite’’ était devisé en deux section 

la première s’intitule ‘Qu’est qu’une carte mentale ?’  Nous avons expliqué le concept de la 

carte mentale, en abordant sa définition, son origine/histoire et ses caractéristiques ainsi que 

ses différentes méthodes de construction. Après, nous avons abordé la relation de la carte 

mentale et le fonctionnement du cerveau ainsi que les mécanismes de la mémoire. 

Dans la deuxième section qui s’intitule ‘’L’amélioration de la production écrite en FLE 

à l’aide de la carte mentale’’ nous avons démontré l’impact de l’usage de cet outil pour 

l’amélioration de différentes compétences à savoir la compétence scripturale. Et puisque 

l’intitulé de notre travail comprend la production écrite chez les apprenants de la 3ème année 

secondaire, nous avons jugé utile de traité la production écrite dans le programme de 3AS 
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en indiquant son emploi dans l’activité de la production écrite. Enfin, nous avons trouvé utile 

d’expliquer comment la carte mentale pourrait être une source de motivation pour 

l’enseignant comme pour l’apprenant.  

Afin d’affirmer ou d’infirmer les hypothèses citées au début ; nous avons consacré tout 

une partie pratique. Dans notre recherche nous nous sommes basés sur une expérience 

réalisée avec les apprenants de 3AS. 

Nous avons devisé cette partie en deux chapitres, le premier chapitre ‘’ méthodologie’’ 

dont nous avons présenté notre expérimentation et les outils d’investigations utilisés pendant 

le protocole expérimental. Tandis que, le 2ème chapitre représente ‘’l’analyse et 

l’interprétation des résultats’’ nous présenterons des dispositifs qui représentent les résultats 

obtenus par le questionnaire et une synthèse de ces résultats. Puis nous exposons l’analyse 

du déroulement de l’expérimentation et une analyse de deux grilles utilisées ; grille 

d’évaluation et grille d’observation comparative.  

D’après le questionnaire distribué, les enseignantes interrogées confirment 

l'importance de l'utilisation de la carte mentale pour améliorer l'apprentissage ainsi que leurs 

pratiques pédagogiques, elle permet une organisation visuelle des idées et des concepts, ce 

qui facilite la compréhension et la mémorisation. En ce qui concerne l'acquisition du lexique, 

la carte mentale permet de regrouper les mots selon des catégories sémantiques et de les 

associer à des images ou des exemples concrets. Cela favorise une meilleure association des 

idées et une ré-utilisation plus précise et appropriée du lexique dans la production écrite. 

De plus, l’expérience réalisée avec les apprenants de 3AS et en effectuant une étude 

comparative entre les anciennes productions et celles avec la carte mentale, elle nous fait 

remarquer que tous les apprenants réussissent dans l’amélioration de leurs productions 

écrites grâce à l’utilisation de la carte mentale.  

Ces résultats nous ont mené à affirmer que la carte mentale est un outil utile pour la 

compréhension, l’association des idées et la mémorisation des informations. Elle permet 

également de favoriser la motivation des apprenants en leur donnant une certaine autonomie 

dans l'organisation de leurs idées et en leur permettant de faire preuve de créativité. En 

utilisant des couleurs, des images et des dessins, les apprenants peuvent mieux visualiser les 
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connexions entre les idées et mieux comprendre les concepts afin de réaliser des textes bien 

structuré et organisé.  

En guise de conclusion, nous pouvons affirmer nos hypothèses émises : 

 La Carte Mentale serait un moyen qui capte l'attention des apprenants pour enrichir 

et améliorer leur vocabulaire en français langue étrangère 

 

 La Carte Mentale serait un outil pédagogique qui assisterait l'apprenant dans 

l'organisation, la compréhension, la mémorisation et la représentation plus précise du 

processus d'association spontanée des concepts lors de la rédaction d'un texte en français 

langue étrangère. 

De ce fait, nous trouvons utile d’intégrer dans la classe comme cet outil attrayant pour 

motiver les apprenants à apprendre, un outil efficace qui permet d’enrichir le stock lexical 

et d’améliorer les différentes compétences et plus particulièrement la compétence de la 

production écrite.    
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